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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

Le nouveau budget M. Blum est chargé de former 
le nouveau cabinet 

Le plébiscite de dimanche en Autriche 
évoqué aux Communes 

Que!ques chiffrEs intéressants LEs radicaux ~or~ulEnt dEux ~ÉservEs . M. Chamb rlain laissE sans 
concErnant IE ma1nt1En dE la non-1nf ErvEnt1on réponse l!:n comparant le bud&el de cette Ltqs. à l'administration de l'exploita· 

lnnée à celui de l'année précédente tion du lac de Van. 
:

0us pouvons établir certains chiffreg Il a été affecté 95.000 Ltqs. comme 
e la manière suivante : [. secours pour les coopératives de ven- Et la non-application du contrôle d2s changEs 

b 'année dernière on avait inscrit IJ:U te et l'organisation des unions. 
~ Udget du mi nislère de !'Economie Le ministère des Affaires étrange- PariB, 11. - La ct·ise ministérielle a:iimé, il a été décidé de répondre à lia 
~n ~rédit de 13.000 Ltqs. pour les ex- res devant créer certaines nouvelles s'est ouverte hier sans surprise, sui· que>tion de M. Blum par deux autres 
~08ttions, ce chapitre figure au budget ambassades,on a affecté dans son bud- vant le scénario prévu. questions concernant: 
,,e cette année-ci avec 527.000 ltqs el gel une somme de 250,000 Ltqs. en ~I. Chautemps a donné lecture, à la · on é · 10 000 LI pou 1. - Le maintien de la non-mter-1 a r servé aussi · qs. r plus que l'année dernière. On a al- Chambre d'une déclaration très ferme C 6

1 m é t • · 1 vention en Es1iagne et en bine :. us es permanen 8 · Joué 120.000 Ltqs. dans le budget du et très claire dans laquelle il exposai ri h 2. - La garantie de la n0>:1-apphca-
le a. été affect~ 4~8.000 Ltgs. ~our ministère de l'agriculture pour les pourquoi, à son avis, il fallait c anger lion du contrôle des changes. 
~'frais d'orgamsahon du Turkofts et écoles d'Agriculture moyennes. de climat et v::iter les pleins pouvou·s · Une motion dans ce sens a été 
~6 .représentation commerciale à l'ex- Des crédits supplémentaires ont Il ajouta que le cabinet quittait le pou votée à l'unaminité moing 3 

9
oix. 

1 rieu_r. Ce chiff~e est de 25.000 Ltqs. été affectés au budget de 1938. du mi- voir de son pleingré,en vue de rendre Ce n'est qu'après avoir reçu des as­
UI.Pér1eur. à celm d,e l'année dermère. nistère de l'instruction pubhque en possible la formatioa d'un gouverne· surances de M. Blum sur ces deux 

Io. es frais pour 1 apphcat.1on de la. pl'évision de nouveaux professeurs ment d'union nationale. La déclaration · . 1 • 
1 ~T 1 points essent1e s que ce parti se pro· 

11 ~'o 3018 .sur les controleurs q01 qui rentreront dans les cadres et P?ur fol a~plaudie sur <·~rtaius bancs e. noncera sur la question concernant 
61:1ent été fixés à 193.000 Ltqs. ont faire face aux préparatits nécessités accue1lhe avec mauv nae humeur pat la participation des communistes au 
lio Portés à 300.000 Ltqs. ; _les alloco- pour l'éducation des élèves des.éco· la d:oit• qui escomptait un débat sus-, gouvernement. 
Etê°: po~r les ports et le httoral ont ~es moy~nnes dont le nombre croit de copt1_ble de comprom 3ttre le front po- Le parti radical se réunira à nou· 

Uss1 augmentées. iour en 1our. pulatre. . 1 veau ce matin. Le groupe parlemen-
b Ou a affecté 85.000 Ltqs. pour la fa. Les 13 millions en plus inscrits dans Immêd1~tement après . ~1. Chao- taire socialiste est convoqué pour 
1[~cation el la réparation de bouées le budget de la Défense nationale ser- temps quitta la sal e, su1v1 de toMs aujourd'hui à 14 h.30.0n"suppose qu'à 
~3.000 ltqs pour l'entretien des ports. 1 vironl à augmenter les forces de ter- les ministres el alla présenter à · ce moment M. Blum ser~ en posses· 
On accordera une aide de 40.000 're, de mer el de l'air de notre pays. Lebrun la démission du cabinet. sion de la réµonse des radicaux 80• 

~ voyage dB M. CBlâl Bayar M. Bt MmB BBck passBront quBl-
à AthÈnBs quEs jours b SorrBntE 

~e président du Conseil sera 
compagné par le Dr Ara1 

~;\ukara, 10.- (Du correspondant du 
pq11}- Il avait été décidé que notre 
1 têsident du Conseil, M. Celâl Bayar 
1~ reudrait à Athènes pour rendre la 
11

81te faite à Ankara par le général 
Q êtaxas, chef du gouvernement de la 

!.,:lice, amie et alliée. D'après ce que 
a PPrends, ce voyage aura lie~ _vers 
~e lin du mois d'août ; noire mm~str~ 
>..r' Affaires étrangères le Dr Rustu 
~ as, accompagnera notre président 
~~ Conseil. On n'a pas encore fixé la 

tée de ce voyage. . 
luO~ confirme que le Dr Aras ira 

ss1 au Caire. 

~ réhabilitation par IB travail 
Pr"-llkara, 10. (Du « Kurun ») L'im­
l~llierie el l'atelier de reliure qui ont 
s

111 
foudés dans la prison d'Ankara, 

l@hPloient un personnel de 150 dé-
•Us. 

o~ea ouvriers condamnés à des 
a1 r~es peines et qui auparav~nt ue 

11
81ent ni lire ni écrire, ont pris, au 

ars des 9 derniers mois, des com-
18Udes pour un total de 15.000 Ltqs 
u~èsont acquitté de leur !liche avec 
t. 8. 

a1i8 Procureur-général d'Ank.ara, 1\1. 
~ a Arikan donnera ce mardi un thé 
u/honneu~ des journalistes pour 
e 1 .. laire admirer de près les travaux 

11liprimerie. 

~PrnBn"--'à -la ~rad--io d'Ankara 
.~11kara, 1~ On a l'.om· 
On Cê à partir de ce soir la d1ffu-
'>..11~e pièces théâtrales à la radio 

11 ara. Pour la première fois, l'on a 
ê •Carmen• avec la participation 

t.artistes du studio de la radio An· 
f' 

. ~llii les artistes se trouvent des 
s~r 8 ayant fait Jeure études aupé· 
~~ :s. Ces représentations dureront 

81llaine. 

lllisSîo-n -d-E -nos-d-irBctBurs 
de banquBs à LondrBs 

~Oa · . 
CU\' directeurs de banques qm se 
·' ê~Ut .en contact à Lo~dres avec 
11~ 8 abhssements financiers de la 
~t 0rout de retour vers le 20 coo-
l)• 
~:~rès les nouvelles reçues de 
bliaes, lenrs pourparlers avec les 

~~8 Bements financiers se déroulent 
lllauière positive. 
~ 

~éunion du Brand ConsBil 
fascistB 

0 -----
[ti~~ l~. - Le Grand Conseil du 
e co sc1ste, s'est réuni à 22 h. 
la 8~1e Çiano a fait un rapp~rl 
c0111 tuat1on internationale qui a 

Cr&u:enté en partie par le Duce 
llolllte Conseil a approuvé l'œune 

tilitiq Ciano exécuteur fidèle de 
a •êa ue du gouvernemeftl. 
ts. lJ noe a pris fin celle nuit à 

'<>it à~ nouvelle réunion aura lieu 
2 h. 

Naples, 10. A. A. - M. et Mme Beck 
sont arrivée à Naples et il se sont em­
barqués'.sur un contre-torpilleur pour 
se rendre à Sorrente où ile passeront 
quelques jours. 

• •• Rome, 10. - La parfaite commu 
nauté de vues entre l'Italie et la Po· 
logne est soulignée par la plupart 
des journaux de ce matin par des man­
chettes sur plusieurs colonnes. 

Le « Messaggero " relève que Jas 
couversatious ont confirmé en même 
temps tous les points de vue au sujet 
des problèmes de politique général 
el sur les problèmes particuliers des 
deux pays, en établissant des bases 
de collaboration permanente pour la 
garantie de l'ordre et de l'équilibre 
en Europe. 

« La Nouvelle Europe, dit le jour­
nal, sera l'œuv1·e des hommes qui se 
sont libérés des idéologies funestee 
qui ont prépar~ la guerre '" 

La mÉdiatiôôin ChinE 7 
Changl10ï, fO. - Suivant des nou­

uellts non cont1ôlées les ambassadeurs 
d'Italie N. Cora et d'Angleterre, N. 
Kerr auraiellf proposé un armistice aux 
deux belligérants en vue de permettre 
d'entamer des pourparlers de paix. 

Une bombe 1ur une égli1e 
Changhai, 10. - Suivant une nou­

velle non confirmée officiellement 
au cours d'un combat aérien au des­
sus de Chenchow (Honan) une b?mbe 
aurait atteint une église catholique, 
tuant deux prêtres italiens. 

Un communiqué chinois 
Hankow, 10 A. A. - Communiqué 

chinois : 
Faisan\ de rapides progrès, les uni­

tés mobiles chinoises du Nord de Ro­
nan, regagnèrent tous les points de 
jonction importants, de l'Est à l'Ouest 
de la voie ferrée de Taokow-Chinghua. 
La Jocalilo de Chinghua J. été reprise 
par des paysans arm.és, qui, indignés 
par les crimes comm1• contre les fem­
mes du peuple, attaquè1·ent la garni­
son japonaise el l'obhgèreu.t à se re­
plier vers le Sud de Chanet. 

La bataille continue dans les envi­
rons de Houma. -·-·--------
LB huis clos au procÈs dBMoscou 

Aveux ... 
Moscou, 11 A. A. - L'Agence Tass 

annonce qu'au cour.s de la séance à 
huis clos qui eut heu le 9 mars, les 
accusés Nakovski, Grinko. Roseng:oltz 
et Krestinski firent des déclarations 
sur leurs relations de traitres et d'es· 
pions avec certains représentants offi­
ciels de certains Etats étrangers. La 
cour état- lit de façon exacte qui étaienl 
ces représentants avec lesquels .furent 
liés les conspirateurs susmentionnés 
du cbloc des droitiers el des trotskys­
tes• antisoviétiques ainsi que les 
Etats qu'ils représentaient. A la mêm.e 
séance à huis clos, l'accusé Yagoda hl 
des déclarations dans Jesq uelles il se 
reconnu entièrement coupable de !'.or­
ganisation de l'assassinat de Maxime 
Pechkov. 

M. L"on Blum :. f'l!fnsB'B ci111istes :et pourra faire un exposé 
li Il 111 d'ensemble sur la situation. 

Le Président de la République reçut 
les présidento du Sénat et de la Cham­
bre, M. M. Jeanneney et Edouard 
Herriot, et immédiatement après 111. 
Léon Blum qui accepta tout de smte 
la mission de former le nouveau ca­
binet. 

La composition du nouveau gouver­
nement devant être, suivant le désir 
dn parti socialiste, à l'image ~u front 
populaire, M. Léon Blum a 1ugé op­
portun de demander à M.Daladier s'il 
accepterait de siéger dans un gouver­
nement où seraient représentés les 
communistes. 

Lss conditions dss radicaux 
Dans les condilions, la réunion la 

plus importante de la journée a été 
celle qui a été tenue par le groupe 
parlementaire rad ical-socialiste grou­
pant les sénateurs ot les députés avec 
la participation du comité exécutif du 
parti. C'est ce q11e l'on appelle la 
«réunion Cadillac•. Après un débat 

M. Paul HBynaud Bt IB cabinBt 
Parmi les consultations de ~I. Blum, 

on a portirulièrement remarqué une 
visite de M. Paul Reynaud, au quai 
Bourbon, au domicile particulier de 
M. Léon Blum. L'entretien entre les 
deux hommes politiques a duré une 
heure. 

LBs communistBs rBfusBront la 
collaboration 

Paris, 11. A. A. - Les communistes 
refuserout probablement d'entrer dans 
le cabinet Btun~, en raison de leur 
hostilité à l'~gard de la politique de 
non-intervention en Espagne que 111. 
Léon Blmu est déterminée à mainte­
nir. 

Il est donc probable que le nouveau 
ministère soit composé de socialistes 
et de radicaux-rncialistes. On pense 
que les députés communistes soutien· 
dront un tel gouvernement. 

- L'avânce des nationaux en Ara.gon 
-- --

Belchite a été reprise 
Un communifui de 6arce/one fournil der 

di/ails for/ cîrcon.stanciis au sujet de /'atta­
que des naliona1JX qui est actuellement en 
cour.s. On précise qu'ellr s'opère en trois di­
rf'ctions, au Norcl, au centre el au Sud d·une 
ligne allant du Sud Est de Saragosse au Nord­
Ouest de Monta/ban. Ce front dt l'attaque ac­
tuelle est immidiatement au Nord de celui où 
se sont diroulés les co1nbat.s qui ont a1ne11é la 
reprise de Teruel. 

De f aoeu des gouvernementaux, le bilan de 
la première journée d'of/t:n:.ive est le suivant: 

Au nord, les nationaux se: sont emports dt 
1-·uendetodo.s, poste auanci des républicains d 

une vingtaine dt kilornètrts de la grande 
route ou ccarratera general• de Saragosse-Te­
ruel. 

Au centre, ils ont attaqué le secteur dt 
Rudilla .s'emparant du pic de Cruz Santa. 

L'attaque .suit la route de Montalban-Belchilt. 
La possession du ma~.si/ dt B_elchite, qui 

forint .saillant dans les lignes nat1011ale.s, as­
.sure un précieux avantage aux gou.vernemen­
taux en divisant l'effort des a~sa1/lant.s. 

Aux dernières nouvelles, ce pivot du front ri­
publicain a tté emporté. 

FRONT D'ARAGON 

Saragosse, 11 mars. (.A.A.). -Les 
troupe• franquistes ont pris Belchite. 

La chute de Montalban est itntni· 
nente. 

La division mixte des Légionnaires 
et flèches Noires a avancé au delà 
de Rudlla, atteignant dans la soirée 
l'importance terrasse de Burera de 
Anedon et encerclant entièrement les 
positions défensives d'importantes 
forces •rouges» 

Dils lors, l'avance s'est poursuivie 
aveo plus de facilité. Le village de 
l'llCalcas, à 6 klm. au delà du col Ano­
don a 6t6 fâcUement occup6 et plus 
tard celui de Cortes de Aragon à 20 
klm. de la base de :départ. 

Au centre l'avance réalisée atteint 
une profondeur de 35 klm . 

Le bond réali1é hier par les natio-

naux est de t8 kilomètre&. A l'offen­
sive nationale décisive participent 
750.000 hommes (Flilches Noires, 
division de Galice, Marocains, etc ... ) 
1000 canons et de• escadrilles d'a­
vions et de chars armés. 

FRONT OU ':ENTRE 
Madrid, 11 mars. (A.A.). Les Gou­

pes gouvernementales contre-atta­
quèrent hier sur le front de Guadar­
rama et réussirent à reprendre tou­
tes les positions qu'elles avaient 
perdues tnercredi, à l'exception des 
hauteurs de Malago•to. 

"FuBro dBI trabajo" 
Salamanque, 10. - Le Conseil Na­

tional de la Phalange Traditionnaliste 
a approuvé le texte définitif de la 
charte du Travail qui s'appellefa 
• Fuero del Trabajo •· 

La visitii""rmadrB 
italiBnnE à tisbonnB 

Lisbonne, 9. - La visite officielle 
de la division navale italienne continue 
à donner lieu à des manifestaiions 
cordiales de l'amitié italo-portugaise. 
Lors de l'hommage rendu par l'amiral 
commandant la division, ses officiers 
et les marins italiens au monument 
aux morts de guerre, la foule a ac­
clamé avec enthousia•me l'Italie fas­
ciste et M. Mussolini. 

Le Président de la République a of­
fert un banquet on l'honn· Jr du com­
mandant do la division et de son étal 
major. 

Uu banquet a été offert égalemer.t 
à bord du croiseur Ouca degli Abruzzi 
en l'honneur du ministr11 de la Marine 
et d'autres personnalités du monde 
maritime portugais. Dans un toast, le 
ministre a dit notamment que l'on ne 
sait quoi admirer davantage. de. la 
perfection technique de la marme tla· 
lieune ou de l'esprit qui auime ses 
équipages. L'orateur a exprimé l'ad­
miration la plus vive pour le . Duce et 
a fait des voeux pour la gloire de la 
marine italienne. 

IES UEStions f BndaciEUSBS 
dEs travaillistBs 

Londres, 10. A. A. - Aux Comm_u- !y a des blessés des deux côtés. 
nes, ~l. Arthur Heuderson - travail- • 
liste - demanda cet après-midi au • • 
Premier, si en raison de l'intention du Vienne. 11. A.A.- Des incidents 1e 
gouvernement autrichien d'organiser produisirent hier après-midi dans le 
dimanche un plébiscite sur la ques- centre de la ville à l'occasion de d6-
tioa de l'indépendance de l'Autl'iche, monRtrallons nationales-socialistes.Le• 
il avait une déclaration quelconeiue à nazis bri>èrent les vitrines d'un grand 
faire en rapport avec le traité de St- café et les fenêtres d'un office du 
Germain et le protocole de Genève de front patriotique. Ils déchirèrent le 
1922. drapeau autrichien devant le quartier 

c Non, répondit, M. Chamberlain, général monarchiste où ils brisèrent 
aux applaudissements des con~erva- également plusieurs fenêtres. 
leurs, je n'ai aucune déclaration à Des manifestants d'opinions adver-
faire. " ses entrèrent en collision près de 1'0-

En raison de la position spéciale de p~ra. 11 y eut, au total, 35 blessés. La 
l'Autriche, insista JI:[. Henderso11, le police montée chargea à plusieurs r· 
premier ministre n'exprimera-! il pas prises, sabre au clair, mais sans rét· 
au moins \'egpoir du gouvernement, sir à disperser les manifestants. 
-(ici plusieurs conservateurs protes- On signale également des incid11 
tenl vivement en criant « non, non .,) en province. Il y eut dix blessé· .i 

que ce plébiscita se déroulera de tou- Gratz. A Insbruck, la police réussn à 
tes façons sans aucune immixtion ;ou éviter des colhsions entre les groupes 
pression extérieure, de manière à opposés de manifestants. 
permettre au peuple autrichien d'e-
xercer pleinement son droit à dispo- LB mÉcontEntBmEnt à BBrlin 
ser librement de lui-même ? 

Le premier s'abstint de répondre à 
cette nouvelle question ainsi qu'à 
celle d'un autre travailliste qui pro­
voqua un certain iumulte : Le pre­
mier ministre n'affirme-t-il p.1s par 
son silence qu'il partage l'a ·. is de 
ceux dont les interventions siguifient 
qu'ils sont en faveur de l'entrée de 
l'Allemagne en Autriche ? 

HéssrvBs dB la prsssB libéralB 
anglaisB 

Berlin, 10. A. A. - D.N.B. commu­
nique : 

·Les journaux du soir publient :ous 
le titr11 d'un • Singulier plébiscite en 
Aut6che • l'annonce faittJ par le chan 
cPlier fédéral M. Schuschnigg d'un 
Roit disant plébiscite ainsi que les 
dispo~ition. qui seront observées pour 
ce \ o~e. 

La Boersen Zeitung écrit : 
« L~• dl!clarations du Chancelier 

constituent uno surprise. Uue déter­
mioution aussi subite ainsi que le 

Londres, 10 A. A. - Parlant du plé- ~ode ù" plébiscite dont les disposi­
biscite en Autriche, le journal li béral !tons sont 1m partie incroyables sonl 
Star écrit que le chancelier Schus- également surprenants. Il convient de 
chnigg prouve brtllamment de ci•tle fa. r~'?arquer uotamment que ces dispo­
ço~ sa foi dans le~ idée démocratiques, s1t1ons nn sont guèrP faites pour ran­
ma1s qu'on serait plus heure1 i: de dre possible une manifestation véri· 
cela si le mécanisme électoral fonc- iable de la volonté populaire. ,, 
tionnail plus co~formément à la pro- Le Berliner Tageblatt écrit · 
cédure démocrahque. Il est m:tlbeG· ·. 
reux que seul le mol •OUÏ» so.t im- ·~Hhne dans les pays les mieux or-
primé sur les bulletins officiels, i t que gamsés les pléb1sc1.tes deman_dent des 
tous ces bulletins comptent m~me si : pr~parahh d~ plusieurs sema!ne~. Ji:n 
ce mot est rayé ou si le b111lett 1 est Autr1c~c , 11 n Y aura que ~rots 1ou.n 
déchiré. Ceux qui veulent voter cnon» ~ntr~ 1 &.nno11ce ?t l_e scrutm. Des lli· 
doivent apporter Jeurs propres bulle- tes électorales n e~1stent pas et toutes 
tins. Dans ces conditions il est diffi- mesure• de controle manquent. Des 
cite qu'un plébiscie soit J~yal. Les na- ~lections iibres ~ont pratiquemen.t ex­
tionaux-socialistes tireront de 1 ·1 fa:t clue~ daus des mrconst~ncos pare11l~a. 
des arguments en leur faveu•. Los Tout ceci démontre clairement les 10-
pays démocratique~ qui r~gur~ont l•fültons .de ceux qm. mettent en soone 
avec sympathie du coté . de 1 Autriche CtJlle action etrangé • 
pousseraient uu soupir . de so.ul~- La Oeutsche Allgemeine Zeitung 800• 
gement si M. Schuschmgg r cY1sait ligne le oianque complet de toute séru­
avant dimache son plan de pléb;sctte. rité pour la liberté des élections. 

L'Evening Standard estime que les Le Berliner local Anzeiger déclare 
n~tiona~x-socialistes n'ont pa9 le temps •Il faudra avant tout attendre pour 
d organiser ~me campagne élect~• ale,ot voir ae quelle façon réagira le peuple 
q~e ce~x q~1 voteront.• non ~ risquent autrichien contre cette incroyable nou-
d etre mscr1ts sur la hste noir9 . velle au sujet d'un soit disant plébis-

M. HitlBr répondrait cite .. 

ou Dr. Schuschnigg ... i ta récBption d'adiBu 
Paris, 11. - On croit savoir ciue ~1. d M M a·bb t 

Hitler prononcera demain un discour~ B . Et mB von 1 ED rop 
radiodiffusé pour répondre à celm 
du Dr Schuschnigg. 

Hier soir, M. Seyss-Inquart a eu u.n 
eutretien avec le chanceher. Tandis 
que, dans la journé~ .. on avait d6menti 
dans les milieux offtc1els, la nouvelle 
de la démission du ministre de l'inté­
rieur on se montrait beaucoup moins 
<>ptimiste, aprè~ sa conversation avec 
le Dr Schuschnigg. 

LBS incidBnts 
Berlin 11. - La police a essayé de 

disperser hier les manifestants natio· 
naux-socialistes qui protestaient con· 
tre la limitation à 24 ans de l'âga mi· 
nimum fixé pour la participatio•1 au 
plébiscite. On a noté que les commu­
nistes attroupés sur le Ring lançnient 
alternativement le cr.i de ralliement du 
cFront Rouge» et le eri de•Vive 1 'Au· 
triche!» 

A Judenburg une rixe grave a eu 
lieu. Des communistes ont lanc·~ des 
pierres du haut d'un camion contre 
des nazis qui ripostèrent. 

• •• 
Paris, 11.- Des renc~ntres sa1.~lan­

tes ont eu lieu hier à Lmz entre u1em­
bres du front patriotique et nazis; il 

LQndres, 11 'llars.- M. et Mme von 
Ribbentrop ont donné hier à l'ambas­
sad.; d'Allemagne une réception d'a­
dieu à laquelle ont assisté de nom· 
breuses personnalités britanniques et 
de• membres du corps diplomatique, 
notammeni Mme Chamberlain, lord 
Halifax, le premier lord de I' A mira ut! 
M. Duff Cooper, quatre autres mini 
tres, le chef de l'Etat-major génér 
etc ... 

M. von Ribbentrop a hâté son d 
part et quittera Londres ce soir pour 
l'Allemagne. 

Une opinion 
de lord Beaverbrook 

Lord Beaverbrock publie dans le 
Dai/y Express un article en faveur d'u­
ne politique d'isolement strict de la 
Grande-Bretagne. Il souligne que l'An­
gleterre n'a aucun intérêt à s'engager 
dans les conflits en 1.<:urope Centrale 
et préconise un rapprochement avec 
l' Alltimaaiue. Il estime que de sérieux 
efforts doivent être tentés en vue de 
réglnr la question dos. colonies. O'eit 
là, dit-il,ce qua nous dictera se1:1temenl 
notre .d11voir, mais aussi la voix de la 
sagt1sse. 

• 
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La. Turquie intellectuelle Nos interviews 
\T • ·~ 1 

L'historique de l'Acadé­
mie des Beaux-Arts 

----------------~------------------~ L'opÉrEttE viEnnoisE dEmeure invaincue LA MUNICIPALITE question je.lie qunlidionnemeut dans 1 
,, ,,-- ---;':111 inonde. Et il nous découvrtj leur in-1 déclarE IE Dr WilhEm SchonnhErr ' Les tekke et les "medrese ltirieur comme un chirurgien opère 

reviendront-ils à l'Evkaf? une autopsie. Zol<t µr.pclamait qu'il 1 
• . 1 f.iut délivrer la o<'"lt · des perdonnages 1 -

L~s msp~c!eur.-génér~ux de la D1- 1 couventiomiels qui n'o t rien de com-, Berlin, mars (d.n.c.p.). - Lorsqu'au 
recti<?n gên raie des Vak1f,)L\l. Avm etj muu avec la vie. S.'il eul été encore prononce le mot opérette, un autre 
I~ma1l Hakk1 sont aN'1vé. en notre eu vie, il eut donné l'acuolade à Pan- mot nous vient immédiatement aux lè­
v1lle en v_ue de se hsrer a cerla1nes 1 duli Horn. La pièco qui est inscrite 1 vres: Vienne. En effet tout ce qui est 

participatio11 musicale. J'ai dû lui 
faire répéter de• centaines de foie une 
chanson ou même une phrase. Car 
e_lle manq~e totalement de sens mu­
sical. Ce n est qu'après un dur travail 
qu'elle :éu~sit à interprèter sa chan­
eon. Mais s1 cela va avec une chan· 
~onnette,et avec succès il en est autre· 
ment avec une opérette sérieuse où il 
faut posséder Ull belle voh:. Et le pu· 
bhc veut de la bonne musique. 

Des ca.dres incomplets, des immeubles 
étroits. -L'oeuvre du régime ka.mâ.liste 

Un tourna. t décisif 

_ co11stat~t1oos. Ils •ont chargés notam- ""tJUIS ~arrli à l'affiche du Théâtre opérette à succès n'est-il pas d'origine 
ment _d adres_ser ui; raµport, à _leurs d·• la Ville e_8t essent1ellemeu1 une 

1 
vrnnuoiee, depui• la «Princesse de ta 

s_upérieurs hiérarchiques,_ sur la titlua- rouvre naturahsto. j Czardas• jusqu'à• L'Auberge du Che­
tlon actue!le des tel.:ke, medres~ .. En assistant à ces trois actes on val Blanc• en passant par les quasi 
et ~ut~~~é 1;nme~~':S semblable~ àq~t fri,sonne, au spectacle de la vie toute immortelles œuvres de Franz Lehar ~ 
ava.en . . ran r .s par uue 01 . a uue, on se prend à chercher un peu Berlin possède actuellement seulemAnt 
~~:'ptabihté. d~ 

1 
Vt~a.yet .~t av~ie~t d "1llusiou, un peu de rêve. On e•t dPUX théâtres qui représentent uni­

~! mi_s ef.séuitLe bn . isposi wn ~ a t~nté de s'écrier: •''y a-t·il p88 de q11Ament de la vraie opérette. Car il 
• unic1pa tl • ~ ru1t court que ors Dieu ! existe actuellement un second qui tient 
de l'el!-tré~ er.dv1gueur de Ida nl~Euvkellfe « 'on la vie est sans illu 'on et sans pin tôt de la revue à grand spectacle : 

- Comment est mise au point une 
opMette ? 

L' AcadémiP d0'l beaux-arts, écril ~I. J ce, sont cependant des maîtres qui 
Burhan Toprak dans l'Ulus, a derrière ayant su s'élever au dessus de 1a' men~ 
elle un passé de plus d'on demi siècle. ta lité d'une seule école el laissant de 
~·est sous le mi111stère Raif pa~a qu_e côté les modes changeantes de notre 
1 on tMc1da de créer sous la dénom1- tempP, ont fait leurs les méthodes du 
nation de Nektebi sanoyünefise uoe IJenu éternel. 
Ec~le des be~ux arts. Le promoteur Quelque temps après on a désigné 
~va1.t été le p~mtre Hamdt ~ey. 9ette comme assistants à ces spécialistes 
mst1tut1on éta<I chargée de 1 ~nee1~ne- de& jeunAs gens intelligents et travail­
ment de la sculpture et_ de 1 arch1tec- leurs formés par le régime é bl"· 
ture. A cet effet on avait oommeucé à cain. r pu 1 

construire l'immPuble actuellement 

orgamsahon es services o v ·a , 

1 
. · • · b ' I'· ~ · · h". 1 · bl . rnva ot M. Pandeli Horn, qui n'attend une revue as~e sur une ~g.,re trame. 

en JUID proc km, es immou e. en · · · r 'un de ces deux thMtres est celui 
question seraient rattachés à nouveau rien e la Jll!hce, sous la calotte du . ' , . . 
à l'E k f ciel analyse •ans discut9r comme 1« d" <«lu peuple» 1 ancien cirque de Max 

- Pour ~a part,je prépare d'abord 
!'orchestration et les partitions des 
mterprèles. C'est le travail le plus im­
portant. Car il faut chercher à donner 
un rythme nouveau, et eurtoat har· 
mom•er la mu1ique afec l'atmos· 
père de la mise en scèoa. De son côté 
la metteur scène cherche à préparer 
les interprètes, fait répéter les rôles, 
crée les effets comiques et prépare 
les décors et les costumes. Je répèle 
avec mon orchestre et en particulier 
avec les principaux interprètes. 

v a · fer~it un homme de scien~e positif, le; 1 H ; " ·h•·dt, q li chaque soir réu~it 
L'"ENSEIGNlllll[ENT humains dont la force créatrice fait 2000 spectateurs du Front de Travail. 

réservé an 11111•1\e des œuvres orien- Tout à coup le visage de l'Acadé-
tales. ~lais n'aot que sous le mie s'est transformé. 
min•s ère de Suphi p ~a que l'école Jusque-là pour en euppuler les pro-
fut créée. grès on la compar1it avec les Acadé· 

L'enseignement a commencé en mies des Balkans. Or.~ aujourd"hui la 
1884. E 11 1887, elle passa sous la di- uôtre a dépassé de beaucoup celles-ci. 
rection du ministère de fin tructioa En effet, nou avons une particu­
publique par suite de son rattachr·- larité faisant l'étonnement de l'Euro­
ment t\ la Direction des Musées et o la pe et concernant notre supériorité sur 
jo~qu'A11 1917. les acad<lmies des Beaux-Arts des Bal-

De 1884 à 1917 malgré l'insouciance kans. 
des cléparlements offimels, l'école En tout cas notre Académie des 
travailla à établir le goût europ~en Beaux-Arts acluelle esl en mesure de 
en peinture et en architecture et à déf!er même celle qui dans le monde 
former des architectes <uivant les entier est la plus avancée. 
besoins de l'époque. 

.·éanmoins l'école était à l'étroit. 
Ses cadres étaient incomplets et elle 

était oussi privtle rie la protection ué­
ce•saire pour donner l'essor voulu 
à une nouvelle in titution. 

Ett 1917 l'écolA ayant ét<I rattachée 
d1 .. c1e11rnnt ail m111is1ère de l'Instruc· 
Iton publique fut établie à Cait·•lojtlu 
daue l'm111rnuble occupé actuellement 
par ·~col" moyenn~ des jeunes filles. 
~lnis elle n'y rosla pas longtemps. 

Peu 11prlls l'armistice de Mudros elle 
!ut< bllg~e de quitter CPs lieux et de 
celte date jusqu'en 1921 commence 
pour ello une ère de déplacements.On 
la voit tantôt à Dirnnyolu,tantôt à Seh­
zadeb•~·, etablie dans des immeubles 
pris en location et dépourvus de 
tout confort et des installations né· 
cessalre' à une pareille institution. 

tes nouvelles 
quotidiennss 

Les Espagnols de Nadrid ont coulé 
un croiseur aux Espagnols de Sala­
manque. Peut-1Ure demain les avions 
de Franco vont-ils exécuter un vol de 
représailles au-dessus de Barcelone? La 
/111/e entre Français el Allemands n 'éloil 
ni plus acharnée, :ni plus ardente, du­
rant /11 guerre générale. 

La blessure de noire lontinenl soigne 
en EspaÇJne:Songez à quelle tragédie nous 
assistenot..; si, demain, les divergences 

Le développement de 
l'Académie de• Beau-Arts 
L'édition spéciale de 1' V/us consa­

crée à !'Ecole des Beaux-Arts, contient 
des données aussi préeieee qu'inté· 
r'3ssantes.Nous en détachons ce• quel­
ques renseignemeuts:Il y a douze ans, 
c·est à dire en 1926, l'Académie des 
Beaux-Arts comptait 191 élèves; au· 
jourd'hui elle en a 391. 

C'est surtolll à la section de peintu­
re que l'on conetato uue aflluenc~ 
c;insidérable de jeunes gen• qui de­
mandent à être inscrits; l'effectif des 
étudiants de cette seule section est 
passé de 63 en 1926 à 117 1 'année 
dernière. 

La section d'achitecture vient im­
médiatement ensuite, avec 104 étu­
diants inscrits coutre 81 en 1926, le 
progrès n'a guère été plus lent à la 
section de la ~tatllaire où l'on passe, 
en 12 an , de 6 à 18 étud1auts et à la 
section des arts décoratifs ou l'on 
compte 50 inscrits contre 19 en 11926. 

La section des arls décoratifd orien­
taux, récemment créée, compte 56 ~lu­
diants. 

En vue d'encourager cet engoue· 
ment croissant pour les arts, il est 
question d'agrandir l'Académie et de 
renforcer le cadre de son personnel 
enseignant. Le matériel d'enseigne­
ment a été entièrement renouvelé el 
modernisé. 

Modèles d'avions !. •. C<tto s11uat;ou qui fai. ait beaucoup 
de pomo à tous ceux qui aiment les 
beallx· rts prit fin en 1921, da\e à 
laquolle l'école fut retransM•ée à son 
ancien local de Ca~alojtlu où elle 
resta ju qu'en 1926. 

d'idées qui ont dresse d ce point les En vue de susciter dès l'âge le plus 
u11s contre les autres des hommes de tendre, parmi les enfants, l'111térêt pour 
m~me langue, de même religion, les fils l'aviation, il a été décidé que dans le~ 
d'un mème père peut-êlre, provoquaient cours de travaux manuels des écoles 

primaires, figurera la confeclio·1 de 
une_ renconlre_e11/re les deux camps idjo~ modèles d'avaotia. Un ooul's prépnra­
/oqzques en Europe. Nous 111vons au mt~ toire sera créé à cet effet à l'int&nlion 
lieu de l'horreur des époques d<! grand des professeurs des écoles primaires. 
fonati!,me où le frère !ioroil en riant MARINll MARCJU.NDE 

les peuples "· 0 y . joue d"a opérettes classiques 
I t et t· 1 d pair. '' En vwnno1ses ou allemandes,avec un grand 
n erpr a 10.n 10rs e • fa•te de décors. 

e_ntendan~ filaziye da1.1s le / 01 e do. Ka· Le second théâtre, un de plus cou-
t111a. Necla. dans celui de E roso, aioute rus do Berlin, Pst celui •De la place 
!'.~. Sedf>s, J~ me suis cru dAnR la cour Nollendorft». Xous y avons vu à côté 
cl un quart,1er_pauvre g:ec. Il e~t ce~·- du compositeur allemand Künnecke, 
ta111 que Cahide est b1Pn aussi gate du Dostal du Supp4 du K 1 1 q1rn ;\!. Horu a conçu le persou- • • . a mann e 
naae et elle est plus bell.i et plus surtout du Lohar. On Y. ioue actuelle-

- Combien de temps dure ce tra· 
vail f 

" 1 b 11 E mPnt • Le paya de Sourire • el le euc-
gnie que a e e va •· • cèe est très grand. - Suivant le tempe dont nous dis-
Pour _encour'.'ger la peinture Depuis deux aoP, te Dr Wilhem posous : de uoe semaine à quinze 

Le v_1eux projet de subventionner Schouneherr occupe le pupitre du chef JOUr~. Puis e~it Je réel lravail de re· 
les artistes est revenu s!1r le. tapis. d'orchestre. pét1t1on : celui qui 1e déroule sur la 

Un _confrère r~ppolle qu 1! avait été C'est à lui que nous noue som- scène. Nous répétons acte par acte, 
question de servir à nos pemtres pro-

1 
m1>s adressé pour connaitre les moiti-/ ~'abord avec un piano puis avec tout 

fess1on~_els, rec~nnus _comm~ tol11 130 pica phases de \a préparation et de la 1 orchestre et, s1 la chose est facile, 
ltqs. d 1ndemmté tr1mes~r1elle. En création d'une opérette. avec le chœur! et le ballet. Lei plus 
outre, _ils au_ra1ent dû paruc1per, tous Le distinguée c chef• est natif de grandes d_1ff1cultés se rencontrent 
le•. trois mot• également, à.une expo- Vienne. Là il s'est sp~cialisé dans ce avec les. arhstes et lea danseurs. Cha· 
~1t101i. Les ta~leaux cbo1s1s pa~ le qu'on appelle" Ln féerie de Grinzing• que artiste veut avoir la meilleure 
jury devaient. etro achetés à raison la mélodieuse opérette. P!ace. ou cherche un eUet. Il e 11 t très 
d_e 1_80 ltqs. pièce. Ils auraient étô en- Ma première question résume tout le d1ff1c1le de le• pert1uader de respec· 
r1ch11· le mus~e de la pemture turque problème : ter les notes ou h1 mesure. Cela st> 
d_o Dolma?ahçe et l_ee musées de pro- - Quels sont les goûts du public r~pète avec les danseurs ou la balle· 
vmce. Enfm, ces pemtres. en quoique lterlinois? r1ne. Elle veut danser lentement ou 
sorte appointés, auraient é_té admis à ·- Le public est extrêmement exi- réaliser une figure moderne ! Voyez­
une grande exposiho~ tr1en:iale au geant. Il ne montre aucune faveur vous transformer Lehar en one rumba 
CO!lrs ~e laquelle !e ]Ury aura~t eu pour la musique mélodieuse, romanti- ou. uo accompagnement de «Steeps»! 
pour tu_che d~ désigner ceux den.Ire que. Ce qu'il veut c'est de la grande Puis. 11 faut s<?uvent répéter en par· 
eux qui m~r1tent_ que ln s~bver11ton musique, presque de l'opéra. Et l'or- t1cuher et considérer mille autre dé· 
01_1 question cont.11100 à leur etre ser- chestration prend la première !>lace talle comme par exemple la dorée de 
vie. Ce beau pro10t a été_ abandonné dans la préparation d'une opérette. changem~nt d'un décor qui ne doit 
pour la _ra1so11 1_Jére~µto1re que son Mais encore plus que pour la musi- pas lltre plus lo,ngue que celle d'un 
apphcat1on aurait exigé à 10 ~ lli.OO_O quA il est exigent pour le livret. Il !ntermezzo ou cl une ouverture. Enfin 
ltqd. _par an et quo l~s concl1t1ous f1- çc;ut que non seulement on éveille son 11 Y les brusques changements de 
nanmères actuelles dOlll mcoinpat1· att11ntion et mèm~ sou anxiété mais rôle Oil l'enrollement de la vedette. 
blos ~vec uu pareil effo~t. . . surtout qu'on l'amuse : tee auo~ comi- - ~fais pourtant vous aimez l'opé· 
, Suivant un nouveau pro1et qui vient qui» décident du sort d'une opérette. raite ? 

d être élaboré, on ré~e.rvera 1 ~u 2 010 - K•t CJ que tee uouveaux auteurs -: Oui, beaucoup. Peut-être par 
des frais de construction des 1mmeu- satiRfont ces couditious ? habitude ! 
blos de l'Etat pour . d'exécution - Rarement. Eu gênMal les pai·ti- - Et que pensez-vous de l'avenir 
de fresques et . de pemtur_os mu- lions manquent d'originalité. C'est de de l'opéretl9? 
raies dont leH su1et• devroul etre em- ta musique de danse ~an• valeur - Mon Dieu ! Elle traverse en oe 
1u·u!ltés à notre h1•to.1r?·. à notre ré- el qui surtout ne s'harmonise nuite- m,oment une ?rise. surtout une cri1e 
vo;~11on ou à ;a dest111~t1on réserv~e ment avec l'atmosphère et le mouve· d artistes. Mats à mon avis il n'y a qu'à 
il l 1mmeuble w constrmre. ~es Irais ment de l'action, Je reçois à peu près p~rsêvérer dans la voie tracée par 
dev1 o~t figurer dans les devis et dans cent manuscrits de jeunes, chaque Vienne. 

:\fais ni cette con•truction ni le cré­
dit que lai ôtait affecté pas plus que 
l'organ1ution de ses cadre• n'étaient 
de nature à faire mériter à l'école au 
point de vue du travail la dénomiu.1-
tion de haut école del beaux-arts 
qu'on lui avait donnée. son propre frère au bûcher, où le père 

convaincu de faire izuore pie, livrai! 
son fils à le gieffe du lion el a;.sistait 
en riant d son agonie. 

Nos nouveaux chantiers 

J9 cahier der; cha•grs des entrepre- année, et bien peu attirent mou atten- - Et quels sont vos projets ? 
neurs. L'ù_xéout1011 de• travaux prévus tion. D'ailleurs ctiux-là sont basés sur - M'évader de l'opérette pour abor· 
sera ath"1buée par concours. un mauvais liHet. der uu genre plus classique. Surtout • • • !'aturellement le gouvernement ré-

publicain n" pouvait pas laisser cette 
in"titut1on dans cet état. 

Ceux qui la dirigeaient savaient 
l'importante placo qu'occupent les arts 
dans la vie d'une nalion. 

C'est ninsi doue qu'en 1926 le gou­
verneme11t s•1111~r~esa de près au 
sort de celte in•titutiou. 

Tout d'alJ01·d il lui Msigna comme 
siège l'un des plus beaux palais d'Is­
tanbul celui de Fiudikli occupé jadis 
par la Chambre des députés. Là 
l'école put installer à l'aise S€S dif­
férentes sections ainsi que sa biblio­
thèque et sa salle des conférencest 

Peu à peu ses organisation9 se son. 
développées 

Des sµécialistes sont arrivés 
d'Europe. Lea programmes de certai­
nes sections ont été modifiés ainsi 
que le système de l'enseignement. En 
1927, !'Ecolo prit le nom d'« Acadé­
mi~ des lleaux-Arts.» 

~lai• il ne suffüait pas de suivre 
le courant ùa la llOUvelle vie, nous 
devion penser aux arts existant dans 
notre pays depuis longtemp3 i inai9 
qu'il fallait sauver d'une mort certai­
ne en lus prenant dans le giron de 
l'Aca1émie des Beaux-Arts. 

Ain i en 1936 l'ancienne Ecole des 
Arts Orientant< fut oupprimée et une 
section y relative fut créée à l'Aca­
démie. 

• • • 
L'année 1936 constitua un tournant, 

attendu quo le gouvernement répu­
blicain fit subir à !'Ecole des Beaux­
Arls ùcs modifications rad1caleq réali­
s~e avec une mentalité uouvelle tenant 
compte de tout ce qu'il fallait !aire 
pour la compléter et la mo<lorni.er. 

Pour ce faire, le ministère de l'lns­
tructlou publique !it venir de l'Ellrope 
3 spéciali tes. On sait que noire 11è­
cle est celni dea grandes expériences. 
Presque dans tous les domaines les 
appréciations pour toutes les valeura 
011t été modifiées de fond en corn· 
ble. 

Bien des personnes faisant partie 
d'une telle ou lello école ne pouvaient 
pas fa<re notre affaire attendu que de 
tels éléments auraient augmenté les 
difficultés rte notre tâche au lieu de la 
faciliter. 

fais à !a suite d'une enquête qui a 
duré plusieurs mois le miniatère de 
l'ln1truc~on a arrêté son choix 1ur 
les spécialistes qu'il uous fallait. 

Les spécialiste• en matièM de cons­
trl!ctione navales iuvités d'Allemagne 
par la Denizbank ont commencé leurs 
études. Ile sont assisté~ par le direc­
teur-adjoint de la Denizbank, l'111gé­
nieur Harull. lis sont en train de visi­
ter minutieusement les chantiers de 
Kasimpa,a et ce·u d'I teniye. 

La " Filodrammatioa " - De sorte que vous devez presque pr~parer de grands concerts. Mais je 
toujours recourir au répertoire olassi- suis trop peu connu pour cela. 

Le d•voir des po_ys qui sont parvenus 
d sauvegarder leur unilé intérieure doit 
nre de faire preuve d'une vigilance toute 
particulière à l'égard de toutes les pro­
vocations qui tendent d inciter d la divi­
sion et d la création de fronts hostiles. 

L'humanité est d un tournant: elle 

Les décisions définitives nu sujet do la 
construction de no~ chantiers s<Jront 
prises après que ces spécialistes au· 

utilise toutes ses réalisations matérielles, ronl remis leur rapport. On eeti:ne 
dons un profond aveuglement, pour Io q11'ils auront achevé leur ttlche dans 
destruction de ses conqu~tes morales. une quinzaine de jours. 

. Suivant le cSon Telegraf» il y a de 

Dimanche prochain l3 mars, à 17 h. 
30 précises, la «Filodrammatica» joue 
ra, ù la • Casa d'lt~lla » la toute der­
nière comédie en 3 actes de S. Pu­
gliose • Conchiglia "· 
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que~ Le pr. Schonnherr pèche par 
- En effet, eu le \'opérette vien- modestie. on 1euloment il est en effet 

uoi•e ou les opérettes imitant le style uu des plus célèbres dirigeants dd 
viennois, nous assurent du succès à !lloncle théâtral berlinois, mais auasi 
l'avance. Et c'est surtout Lehar qui est 11 est très connu par les radiophileS· 
le l_avori du pu_blic.Mais même avec un_e TERESINA HÔGG 
operette clnss1que un grand travail 
de r,réation i."impose .• 'oils devons la 
mo·leraioer. !odernieer l'orch .. "tra-

1 

tio111 cela c'ell mon travail. Moderniser 
le• ballets, la mise en scène et les dé-

! 
con : cela incombe au maître de bal­
let. au régisseur, au et décorateur. 

Béné-Bérith 

Le monde occ1dental, sous la poussée fortes probabilités que :les travaux 
cruelle de ses instincts, renouvPl!e aveu-

1 

aoient confiés à un groupe allemanù. 
glémenl tout ce qu'il avait critiqué LBS .&BTS 

Et les int~rprètes? 
A Milan de nos jours. En génét ~I l'artiste d'opérette, s'il 

LES ASSOCIATIONS a v1 aiment ùu talent, obtient des succès 

A l'instar de chaque année, une 
!ilte d'enfants aura lieo à la Béné· 
Bérith demain 12 mars à 16 h. & 
l'occasion de Poorim. Les membres el 
amis sont cordialement invités. 

dans le passé. Ali milieu du monde des 
sciences positives dont nous nous van­
tions, nous voyons reparaitre deux locu­
tions asiatiques que /'011 pouvait croire 
disparues d jamais et qui sèment le doute 
dons les espris/; la destinée,la fatalité! 

Que n'est-il possible de lire, mainte­
nant, ce que sera, dons un siècle, l'his­
toire de noire temps I 

(De l' • Ulu•>) FAT.A.Y 

UnB démission sensationnBllE 
Londres, 9. - Lord Sanderson, l'un 

des fondateurs du parti labouriste a 
démissionné en déclarant qu'il ne sau­
rait collaborer avec un parti dont la 
politique internationale est inspirée 
par la haine contre les autres puissan­
ces. 

"To Fidanaki" 
Nous avons an:loncé que le Théâtre 

de la Ville a inscrit à l'affiche un 
dnme d'un auteur grec, « To Fida­
nal.:i • (le bourgeon). La nouvelle 
pièce a trouvé le meilleur accueil au· 
près du public et de la critique. Nous 
détachons à ce propo,; les quelques 
lignes ci-après d "un remarquable ar· 
ticle de M. Selâmi Izzet Sedes dans 
l'e Ak,am » : 

Flte de la Mi-Carême 
à l'Union Fra.n9aise 

L'Union Française organi'<A, comme 
ch~qne année, à l'occasion d1' la Mi­
Cor~me. une grande soirAe µarée et 
costumée qui aura lieu ~amedi 26 
DlRf~. 

Afin de donner à cette fêto un ~clat 
exceptionnel, lea organisateurs se 
•ont a•surés IA 11oncours du corps du 
B3llet du Th~âtre de la Ville. 

Le programme détatll \ cle oetle fête 
1era publié ultérieurement. 

L' AHemblée du T.T.O.K. 

• 111. Pandeli Horn, l'auteur de 
« Fidanak1 » est co!lvaincu eule­
mont de l'existence d'une force créa· 
trice; mais il n'entreprend pa• de dis­
cuter cette force il se contente d'ana·· CÀ>~orméme11t à !'Art. 6 des 11tatuts 
lyser la nature. 'comme le ferait un I' du_'l'.urkiye Turiag ve Otombil Klübü, 
ch•miste ... Les personuages de • Fi· offtc1_ellement reconnu Sociétti d'utilité 
danaki » sont des êtres de chair el publique, les mombres dont la pré· 
d'os, comme nous en rencootrnns to11s s.i1_1cs est requise pal· ledit article, sont 
les jours daue la vie. M. Horn n'a pas priés de se !rouver I?résents à PAs­
cr~é ces p~r•onnages;il lea a choisi• par se_mblée, qui aur11 heu le samod1 3 
mi les être• que la force créatrice en avril, à 3 h., au Péra Pala<'e. 

Il 

. ' ---

rapides et retenliHants. L'on peut dire 
L'Arka.d~lik Yurdu 

qur l'opérette est un genre très ... recon- Le Comité de l'Arkada~lik Yurd~ 
uai•eants. Mais il exige plusiears ta- informe les membres que le bal orgB· 
leut à la fois. D'abord une jolie voix m•é à l'occasion du 28me anniversaire 
?I )1e~ucoup, de sens musical. Puis un de sa fondation aura lieu à l'Uuioll 
joh visage el pour les femmes un Fraoçai1e dem~rn 12 mars 1938 et 
coras 1mpecCJ1ble. On admet une 00-1 prie instamment les membres et JeS 
rnéclien~e !aide mais pas une. inter- amie de l'Œuvre, de retirer leur bil' 
prète cl operette qui aurait les iambes let au secrétariat de !'Association. 
caguet1ses! Puis li faut savoir danser 
et surtout posséder un certain sens LBS COlllPlllUIJIO~ 
du comique. Tout cela est tr()s diffi­
cile:\ trouver chez une même personne. 
En géoMal le problème de la voix est 
leplu8 difficile Si.!'011 fait appel, par 
exemple, à u11 ténor, celui-ci d'abord 
se contentera di!f1cilement d'un rôle 
d'opérette. Puis il sera trop gros ou 
trop laid. 

Si, pnr exemple, llOUB prenons 
Greta Weiser qui est une de nos meil· 
leu res artistes d'opérette, car elle 
po•-ède beaucoup de charme de co­
miqu" et de tempérament nous aurons 
les µlus grandes difficultés avec la 

Les souvenirs de 111.Galip Arca.JI 
Demain 12 mars, à 20 h, 30, l'excel 

lent soci,.taire du Théâtre de la Vi118 

M. J. Galip Arcan, fera uoe coof~ °li 
rance au local du Parti du Peuple d' 
la Rue Nuriziya sur ses 

Souvenirs de Thidtre 

Nous prions DOll correspoadalllf 

éventuels de n'écrire que sur ~ç 
seul côté de la feuille. 

E i effet, 1' rchitecte Bruno Taut, 
le peintre Léopold Lévi, le sculpteur 
Raudolph Belling, quoique formés 
dans des pays auui différents l'un 
de l'autre que l'Allemagne et la Fran-

- Les wagons de lramzuay se trans­
forment ... 

- Oui, mais pas suivant les 
du trafic ... 

besoins 1 - Mais que désires-tu ? Oes 
cars ?. .. 

1 

sleeping) - No11, des voitures oû les places 
assises seraient supprimées ... 

... Puisque les 92 010 des 
font le voyage debout, il faut se 
mer d la majorité ! (Dessin de Cemal Nadir Güler à I' Ak1am) 

' 
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~ONTE DU BEYOGLU 

au 
Ce Soi:r 

MAXIM 

ma"'1tre QUEUX nutour dB la rs'durt·1on·meut ceux dos cotons à Liverpool el 

1 
ff U à New-York el ceux des Bourses d'Is-

tanbul et d'Izmir, pendant la saison 

d • d 1 • d des produits agricoles, y sont 9.ffiohés ·- J ES prix D a v1an B quotidiennement en vue de tenir les 
Par J.-H. ROSNY aîné, · Il producteurs el les fermiers de Çukur­

ova au courant de la situation du 
de l'Acad6mie Goncourt. i L' tf"f d d rf , . marché mondial. 

Ir-:- La graude misère, la faim, le i a 1 u B B CB BIOS Journaux La Bourse d'Adaua a exercé oette 

1 
01d, les nuil3 en plein air, vous ne année un contrôle très étroit en vue 

1
8•ez pas ce que c'est, voue autres! On sait que parmi les mesures d'assurer l'excellente qualité des eo· 
,~clama Noël Javetère. Et quand on que le gouvernement doit prendre tons et du sésame envoyés àl'étranger, 

Théâtrs dB la VillB 
S!ction dfnmntique 

Ce 1olr à 20 h. 30 

Pidanaki 
( le bourgeon) 

Drame eu 3 actes 
de Pandeli Horn 

Adapt6 du grec par Fahri Kolin 

3 - BEYOOLU 

ElèvBs da l'EcalB AUBmands, .::~~~ 
ne fr"'Jueteot plus l'école ( quel qu'en oolt 
le !;DOUf) sont énergiquement et efficaoement 
preparéa à toutes lee hranch01 aeolaires par 
leçons particulières données par Répétiteur 
Allemand diplômé. - ENSEIGNEUENT RA· 
DlCAL. - Prl• trè1 r6dulta. - Ecrire sous 
•REPETITEUR•. l 

LBÇDRS d'allmnand Bt d'anglais aln•i 
que préparatious •J>éciales des différente• 
branches .commerciales et dea examens du 
ba~aureat - en particulier et en groupe _ 
p~ Jeune pr_otessell! allemand, connaissant 
bien le frençrus, ense1gnant dans une grande 
école d'Istanbul, et agrégé ès philosovhie ' 
ès lettres de !'.Université de Berlin. Nou 
méthode radicale et rapide. PRIX MODt 
TES. S'adresser au journal B•yoglu • 
Prot li . M." 

ti' .~as connu ça, on ne connaît qu "à pour r6duire le coOt de la vie figure ces. articles éla~t les principaux pro-
l ~1t1ê la vie 1 •• l\1ci, j'ai passé par là. , celle ayant trait à l'abaissement des duits d'exportation de la région d'A· .!.>t 

, a recherche d'une pitance, comme prix de la viande, fort élevés surtout daoa. Notamment un fonctionnaire ce soir d 21 h. E 1 · 
.~ Chien perdu, j'ai atlendu dans le SOIREE DE CIALA dl Il à Istanbul. est toujours présent au moment OÙ les n p BIO Cl!DtrB dB BByoglu va:u ~~"n~ 

&sction d'op8rstts 

Pen1 et sous la pluie l'heure des SOU· charmante soubrette el danseuse Dès les premiers jours de l'applica- cotons sont pressés. On veille à éviter Da.lga (La vape) •erv1r de bureaux ou do m.g ... in ••t à louer 
,,. 8 Populaires ou de la soupe des lion de cette décision la consommation les mélanges entn les marohandi•es c ·d· S'adre~Ror J>?Ur information, à la ·Sccleta 
"Id 

1 
'IU' A •TA SK.IADA d b v ome ze en 3 actes o

0
porru": 1.tali":n~ ·· Istiklal Caùdesi, Ezao ie a s; j'ai dormi dans des refuges, ..,.,. ~.,. a augmenté d'environl de 40 010. 9 onoe et de mauvaise qualité, à ee 1kma71, a cote des établis•ements •Hi 

t,tne suis étendu, le ventre vide, dans avec toute la troupe de la Examinons maintenant, écrit l'U/us, 9ue de~ matières étrangères ne s'y Par Ekrem Re~id M11B• 's vou>e•. 
'terrains vagues. BEVUE de lll. FILIPIDES quels ont été les échos de ladite me- m~rodmsent pas et à ce qu'ils ne ~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!111!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"9 

t
/•h ! nom d'un chien, quand j'y et avec de nouveaux num.Sro• sure dans certains de nos journaux. ~oient pas mouillés. Un carlou, au nom. 
•llble ! Et j'avais vingt ans, et j'étais de Vari6t61 L'un annonce que les bouchers inter· ·de la Bourse d'Adana et portant la 0 uva m Dt ar 1· t 1· m 8 

lu c Blier, sur le point d'obtenir nn i•NN~lllil-.MllCIMOliN>fCl9l•ll9411eill yiewés dans la matinée du premier claie _de l''!pération et la signature du 
~Ire _diplôme lorsque la mort de mon JOUr de l'applioation de ladite mesure, fonchonna1re, est placé dans les balle11 
,

0
re, insolvable, ruiné jusqu'aux raoi· fait là ! Quels plats, quel vin! Mon ont nié qu'il y ait eu augmentation de coton qui ont été pressées. Les ________________________ .:;..:;..:;:..;;;::::..::.. 

•o'' Ille jeta sur le pavé. Sur le pavé ? enthousiasme était sincère et le gros dans la veule. balles sont ensuite scellées . 
.,_

8
n, Pas de suite; je grignotai d'abord homme m'écoutait en extase. Un autre journal reproduit le dia· Malgré tous ces efforts les recettes 

loQ
1
rnontre, mes frusques. mes livres, - Vous ferez fortune quand voud logue de deux personnes s'eotrete- a~surées ~elle année par les cotons 

~r 
1
1e bazar. A.lors 1e fus réellement voudrez, fis-je. uanl devant une bouchérie : d Adana n ont guère été très considé-

() e pavé. Il me vint alors une idée, peut-être _ Les pauvres, dit l'une, seront sa· ~~g~es. Les ,.grands fermiers surtout 
t, 8!& dura Ioule une année, avec la meilleure idée de ma vie. lisfaits dorénavant. Qu'en dis-lu ? rix ment q1:11Is vendent. au dess~us du 
~rP•toyallles aubaine•, de misérables - Pourquoi ne publieriez.vous pas _ Quand il y a une telle réduction le c de rev1~ot. I_l y a cmq ou six ~os, 
~Q~1ta projeta, de donP hasardeux, un livre de vos recettes ? sur les prix comment veux-tu qu'il en d'exotoo ê_ta1t un~que~eot . un article 
\! ques vagues tr~vaux, peu de cho- J'avais tapé dans le mille. soit autrement, répondit l'autre. si à ~~relation. Au1~urd hui 11 sert aus· 
~6en comparaison des jour• de rôde- Ses yeux étincelèrent. Mais ces propos sont surtout iro· onsommahon locale. A partir 
~~~tee le ventre qui se tord, les pieds - Oui, dit-11, mais faudrait l'écrire, niques. de cette année les cotons du type 

"an1, les mains glacées... et c'est pas mon affaire... Or, examinons maintenant les chif· Cleveland ont pris une place imper· 
'n~•lhtêtu, du poil rêche sur le tisage, - Voulez-vous que nous essayions fres officiels. tante dans la production. On s'efforce 

•
1
t c etelure trop longue qui pendil- ensemble f Lundi 28 février 1938 on a abattu de porter l'industrie nationale du CO· 

P Il sauta sur l'idée avec eolhou· ton à u d é d dé 1 ~ ar mèche dans le cou... vous 1953 moutons que l'un a livrés le !en· , n _egr e. ye oppement tel 
- - - --

Dtparts 11our Batta11~ StnJiCt nccLltr 
~b ~z si je trouvais un emploi !.. siasmG. demain au marché, contre 1551 que q~ elle pmsse suhsfa1re tous les be-
t. l'ai souffert !... - Ça va ! ... Et tu auras le vivre et l'on avait abattus Io 21 février 1938, soins de la cousommalioo loc'ile. Grâ- Pirêe, Brindisi, Veniae, Tneste F. GRIMANI 

P. FOSCARI 
F. GRIMANI 
P. FOSCARI 

21 Mare 
18 Mars 
25 Mars ! 

11 C01Dcl4toc1 
à Brfcd&J, VI· 
a~.Trfutt,•YK 
la Tr, 8'.'tp, pou 
(OU• l'B•rop• 

1~1 matin, vers midi, je m'arrêtai le couvert. soit une semaine atJ paravant. ce ~ ces efforts, la question de l'irri· 
~;nt. une rôliseerie dans la rue Ce fut une des meilleures époques Le 2 mars 1938 on a abattu 2.400 ga~on pourra être aussi réglée. 
1,:Ph1ne. Une vraie rôtisserie des pe ma vie : logé au chaud, nourri moutons contre 1.48G le 23 février. ette année, on a consacré à la cul-

dts Quais dt Galata tous les ve11d1 tdis 
d 10 hturts préc1Jts 

4 Avril 

•l: te Le d f d b . 1 comme un chanoine, chaque jour je Le quatrième 1·our de la réduction lure du coton rlans la r~gion d'Adana 
~8\a ~~eies ~l':~es ~~ bœ~~s, q~si rédigeais quelques recettes que je des prix on a abattu à Istanbul 2.333 2!.000 hectares d~ terrain. La récolte 
~,nent lentement, le jus coulant truffais de paseages tantôt poétiques, moutons contre 1455 une semaine au· s est élevée à r8~.~oo balles. Chaque 

Pirée, Naple"· Mar!!eille, Gêne• 
FENICAI 
MERANO 24 Mars l 

7 Avril l 11 heure• 

·.._ la lèchefrite et, derrière la vi· tantôt humoristiques, au grand plai· paravaot. balle pesant 100 kilos, la production 
... dé sir de mon hôte, et j'y ajoutai une E . . .1 des cotons de Çukurova s'est donc 
% medée, du boudin, du lard, du préface qui l'emballa. . n ce qm concerne les pnx 1 s élevée à l8 500 000 kg 
~ll,du rôti froid,des haricots cuits, Le livre écrit, je courus à la re- étaient les 21, 23, 25 {février 1938 de · · · 

Cavallo, Salonlgne, Volo, Pirée, Patr , Sauli· 
Quaranta, Brindiai, Ancone, \'eni1e Trieste 

QUIRI:'i.\LE 
DIANA 
ABBAZIA 

17 Mars 
31 Mar3 
14 Avril \ i 17 beUNI 

i 0mmes de terre en salade, des cherche d'un éditeur. Le rôtisseur 44·45 piastres en moyenne alors qu'ils Et:ra.n=--e:r 
'~89 ouvertes montrant les pli.- avait dit : sont tombés à 37 les 2 et 4 mars 1938. 1=> 

Salonlqn.., .\letelin. llzmlr, PiN<, Colam•to. VESTA 
ISEO 
ALBANO 

12 Mars l 
26 Mars l 18 heure1 

10~~ fromage... J'étais malade de Or, ces journaux semblent ne pas L t V Z 
1hse ! Pour tout bien, deux - Tu sais, je ne regarderais pas à être satisfaits du taux de la réduction, B rnppor DO BBland Bt ID 

a 8 de dix centimes. On était en quelques gros frères! alors que si même il était de 10 010 

'1l Avril 
Patra1, Brindisi, Vflni•~. TriP.~t.l 

ISEO 
DIANA 16 Mars ,· ht la vie était !déjà trois fois (Voir la suite en 4ème page) la différence ne s_erail _pas à. dédai· ChambrB dB &ommsrcs 

l•ê c _ère qu'avant 1914'. gner pour un article ahmenta1re de Bouraaz, Varna, Con tantze 
... ~ 1 MERANO 23 Mars 

ALBANO 24 Mars à 17 heure• 

. ~~IS littéralement cloué là : dix 1 Banra rommsnr"1alB ltal1'ana cette importance. 1 t t' 1 
"'lavais toulu m'en aller et tou- u u l'U Il y a des opinions que l'on ne peul n Erna 1ona B ABBAZIA 30 Mars 

.i., après un ou deux pas, je reve- pas discuter. Mais nous voudrions de· 
~r attiré par la rôtisserie comme ""·ital entièrement vens6 et r6sents mander à ces journaux les motifs de L . . 
~ 

1 
Par. l'aimant. '"'I' l'empressement qu'ils mettent à dé· a commisswn pour l'expansion des 

DIANA 16 Mars ) 
!llERANO 23 Xara l l 17 lleure Sulina, Galatz, Braila 

a f Lit. 847.598.198,95 montrer sans importance ou inutiles échanges de la Chambre de Commerce 
i~t .1u, la force qui m'entrainait 1 . 1 . Internati~nale a examiné après 

lie Où•rrésietible : j'entrai dans la es mesures prises par e régime en consultation des 32 comités nationaux 
f S' t · t t t d b Dlreo~ a •ral -~~ ·- faveur du public. 'iea eu assa1en an e oones .. o... ..... • -~ de la C. C. I., le rapport de M. Paul 
ir e~ où une délicieuse odeur de rwa1.. 4., .... toQt• l'ITALIE , Nous estimons utile d'ajouter à van Zeeland sur la réduction des ob1-
i~{ô1te empliaeait 1•atmosphère. La cette demande qug de telles publica- tacle• au commerce. 
~ e lll'immobilisait el je demeurais lST.ANBUL, 1z11m, LO•DBES, lions ont leur écho à Ankara et que La réunion était présidée par le Dr 
i~~gard, lonqu'une grosse voix lllBW·YOBK l'on n'a pas l'intei lion de permettre F. H. Fenlener van Vlissingeo (Pays-
~Pella. Créations à !'Etranger: aux dém>tgogu~s de la rue de coos1~é- Bas), président honoraire de la C.C.I. 

, , 1t ! vous, là-bas, qu'est·ce que rer ~omme des 1ouots entre leurs mams M. Paul van Zeeland y participait ainsi 
•!~ Oolez î Banca Commerciale Italiana (France) les 1otérèts du gouvernement, du ré- que 111. Roger Auboin, directeur géné· 
!li ,:norme personnage, un cent Paris, Marseille, Nioe, Menton' Can, gime et du pubhc. rai de la Banque des règlements In· 
!e 

9 
tu de blanc, une toque imma- nes, Monaco,Toulouse,Beaulleu Monte Les journalistes ont le devoir de ne ternationaux, le professeur Ch. Rist, 

t Ur la tête, me toisait de ses Carlo, Juan-les-Pins, Casabl~nca, <Ma pas oublier qu'ils occupent un emploi M. Maurice Frère et les représentants 
ie~~U:t jaunes. Comme je gardais roc). responsable dans un établissement de 18 pays. 

" 6 : Banca Commerciale Italiana e Bulgara d'intérêt public. 
l ~Ourd " 1 h La commission a tenu à rendre un 
1 ' ' demanda ' omme. Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. On souhaite que ceux qui traitent ualb 1. . hommage particulièrement chaleureux 

,.. U 1a1 : Banca Commerciale ltaliana e Greoa des questions délicates de politique .,. 1 à l'œuvre de M. van Zeeland d'une 
·lq~! ·ce ... que ... je pourrais avoir... Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique intérieure ou étrangère que, ceux qui haute portée iuternatiooale. 

e l chose à manger avec quatre Banca commerciale Italiana et Ruman dirigent les journaux el revues soient CC 1 " · t ôlé 1 ··1 l" t à La · .· · a constaté avec une pro· q
0

,,. Bucarest, Arad, Braila, Brosov, cons mieux con r s orsqu 1 s se 1vreo ..,... d 1 d" t fonde satisfaction la concordance des • •
11 
... e se mil à rire: un vrai heu- tantza, Cluj Galatz Teml1oara, Sibiu es ac es sans 1scernemen . , 11 • ~ 1 vues que e a exprimées à son récent 

1 \' . Banca Commerclala Italiana per l'Egit r !!I d"f' 't" d t è d B 1 \)~ul, avea; faim î to, Alexandrie, iLe Oaire, Demanour llU (j IDI 100 u commsrr.an COf:lgr s et er in et de la plupart des 
~ . · b 1 \1 pomts con enus dans le rapport van 

. "tu · ~01 ... Et ça sent SI on . Mansourah, etc. z 1 d Eli 
~,~ n es pas dégoûté !... De ton Banca commorclale ltaliana Trust Cy Des préparatifs sont menés eu vue 1 . ee an · e a réaffirm~ ses proposi-

J'.EC!u'est-oo que ta fais ? New-York. dg la nouvelle loi commerciale. Une hons communes et a décidé de mettre 
. lletUdiais ... Je suie bachelier. Banea Commerciale Italiana Trust o, commission de juristes et d'avocats à. l'étude certaines des autres sugges· 

1116 pn, si tu es bachelier, ça ne te Boston. versés dans les questionsdo commerce ltons de M •. van Zeeland. 
1. ae u 

1 11 
T" est en train d'élaborer un projet. La com~1ss.1011 a exprimé l'espoir 

t "'i là ··· 0 eaque e e... ieo.s, Banca Commerciale ltallan• Trust Oy La nouvelle loi - écrit M. Hüseyin que les princ1oales puissances écono· 
~. ' au fond ; on va te servir Philadelphia. · d l'Ak d · · p d h · t 1 qu 

1 
Avm ans ~am- 011 être conçue m1ques r~o ront proc amemen 

a1·11tt•., . a re sous. AffiJ"at·ions à !'Etranger en vue de ratifier les besoins actuels contact sur. l'initiative des gouverne· 
·, .~ •te à la place qu'il me dési· 1 

~ •Il La définition du « commerç'lnt • y mente britannique el français qui 
. li~ 8 jeune servante m'apporta Banca della Svizzera Italiana : Lugano sera donnée suivant les indications avaient chargé M. van Zeeland de sa 

· 11~ ~n reste de pain el de fro· Bellinzona, Chiasso, Locarno, Hen· fournies par Atatürk dans son dis· missioo. . . 
· !tita· Ond de bouteille. drl ·o. cours. Les juristes les interprètent de La comm1se1on, dont la tàche eal de 
~~ d'abord, mais, dè11 que Banque Française et Italienne pour la façon suivante : « Le commerçant rechercher l~s possibilités d'action 
\!ta llleneé, ce fut prire qu'un l'Amérique du Sud. est le compatriote auquel la collecti- pratique et immédiate pour l'amélio· 
11, d~ê,Je dois dire que tout était ·en Franœ) Paris. vité a confié la charge de ses fonctions ration de_s échanges, a en outre mis à 

e ~: 8 que je fus un peu repu, (en Argentine) Buenos-Ayre•, Ro- sociales.» En d'autres termes, ce n'est l'étude différentes queslions comme la 
é' \ oilitn 1trio de Santa-Fé pas un homme qui n'a d'autre aspi- réduction pr?gressive ùu niteau des 
1 ~~llt1 1

° c'est bon tout ça... fin, (au Brésil Sao-Paolo, Rle>-de-Janel· ration que de réaliser des bénéfices et tarifs douamers, l'abolition progres· 
'' h ro Santos, Bahia Cutlryba, Porto de remplir sa caisse. Le type du né· sive du système des clearings bilalé· 

i a~~ a ! tu apprécies... Geor- Alegre, Rio Grande, Recife (Per· gociant national c'est !!elui qui, dans raux l'accès .aux matières premi~res. 
~·· orte une tranche de plié de nambueo). la répartition du travail, occupe uue La Comm1s~1o_n se réunira à nouveau 

lr Cbil"l Santiago Val a1 ( foncllion sociale conforme à son intel- au mois de 1u11let. 
:,Gt ~Uche ne tarda pas à pa- (au 1 • par •o, en 
lai Ire crois, même aui·onrd'hui, Colombie) Bogota, Baranq11tlla.) ligeoce el à ses capacités au point de Au cours d'un dîner à !'Hôtel Mau-
~ ar (en Uruguay) Montevideo. vue du capital. rice auquel. participaient les membres 
~h .PIUeemeot mangé quelque Banca Ungaro-Itallana, Budapeat Hat- Et le nésocianl qui remplit cette de la comm1ss100, ainsi que MM. les 
t bien ~f~~!~nt. van' Mistole, Mako, Kormed, Oro• tâche ne doit jamais perdre de vue ministre• Georges Bonnet, Pierre 

1 ~~, Chet , 1 omme. . baza, Szeged, etc. les intérêts de la société au milieu do Col, Paul Elbe!, Max Hymans, le pré-
1 Q 1:1 11 ·d œuvre Lmons1eur ! Il Banco ltaliano 1en Equatenr) Guyaquil laquelle il vit. sident Fentener van Vlissigen a redit à 
\0~ ta.·Caiainier de grand talent Manta Celui qui se livre à la spéculation M. van Zeeland combien la C. c. r. 
"lit •re c l · l!t8 Ill e a... Banco Itallano (au Pérou) Lima, Are- et s'assure par ce moyen de grands appréciait son ~ourageux effort et son 
~ ~lie e regarda avec uns aorte quipA, Callao, Cuzea, Trujillo, •roana, gains est, pl:is qu'un n~goc!ant « na- dévouement qui contribueront certai-
J·~ Croi:\ent. Molliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno tional >>, un élément nocif pour le uemenl à l'organisation de la paix 
~lb. 8Uie . Chincha Alta. pays et pour l'intér~t géi;iéra1: par le développement des échangea 
~or, tu ~.fir. mona1eur, Hnatska Banka D.D Zagreb, SouHak Suivant la coucept100 1ur1d1que ac- commerciaux mondiaux. 
\ 
6
ob. Pè Y entends ? Siig• d'lsta.•bul, Ru• Voyuoda. tuelle, le négociant est un élément 

~~Ole ... re s'y entendait j'ai été Palazzo Karakoy utile au pays ; on ne reCO!JDait pas ce fi' t d B t' 
bien 1 - TiJlphon•: Ptra -11841-2-J·/·5 litre à quiconque n'est utile qu'à lui- LB ra IBmBn B 11. ru IDDU 

•1 14 de· tu vas encore gouter Agmu d lstaubul, Allate111ciya11 Han. même et cause du tort au pays. 

1 ~~11e lir-dreaii··· • . oirution, u1. 22900. - oplralio11
• gt,, l 2 BoursB :sgri'rolB Bt du 

'lo ll8ur d1hge~ce. C était en· 22915. - Porte/•uill• Oocum•nt 1290J llu u U 
1\ hnt 1que le hèvre. PoS1lion: 229/f.-Chang• et Pori 22911 d'ild 
r;~~ ~. :1 plais!; que ~'homme Ag.nu d• Bqoglu, lstikldl Cndd<Si Ul commsrcB H ana Bt IB 

Bucarest, 9.- L'ex-chef des libéraux 
roumains,M. Bratianu, qui avait invité 
les membres de son parti à s'abstenir 
de voter en faveur de la réforme cons· 
tilutlonnelle a prêté serment de fidé· 

En coïncidence en Italie aveo les lu:uieu'C bateaux des So~iélé oltalla 
et •Lloyd Trlestino•, pour Ioules les destinations du monde. 

Agence Généra.le d'lsta.nb11l 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mamhane, Galah. 

Téléphone «877·8-9. Aux bureaux de Voyages :liatta Tél. 44914 
• • • • W.-Lits » 4'4686 

FB.A.TELLI SPEBOO 
Quais de Galata HUdavendlgâr Han - Salon Caddesl Tél. 44 

Départs pour Vapeurs \ Compagnies I Date~ 
----- (saut Imprévu. 

Auvers, Rotterdam, Amster· 
dam,•Hambourg,ports du Rhin 

'

Compagnie Ro.J&leters le 14 Man 
.saturnus• Néerlai:d•i•• de vers le 16 Mars 
«Hermes• Navi1C"t'"" à Vav.1

1
vers le 19 Mars 

Bourgaz, Varoa, Oonstantza 

«Hercules• 

cSaturnus• 
«Hercules» 

Pirée, Mara11ille, Vaienoe, f)i-
verpool. •Delagoa Maru» 

.. 
Nippou Yu•eo 

Kaü~ba 

verd le li Mars 
vers le 20 Man 

vers le 18 Mari 

O.I.T. (Compagma ltaliana Turismo) Orgamsation Moodiale ùa Voyages. 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, maritimes et aérieu ;i- 5{) "o ae 

rtduction s11r les Ch· ·nins de er //'1/iens. 

Sadresser à: ll'RATELf,[ SPE ltl.)O Salo i (.) 1Jdq<i-HlidAvandi~lr Hao Galata 
TAI. «n• 

Dsutschs Levants -LiniB, 6. M. B. H. Hambourg 
DButschB LevantB-tiniB, Hambourg A.&. Hambourg 

Atlas Lnaote-LiniB A. 6., BrsmBn 
Service régulier entre Hambourg, Brême, 

Istanbul, Mer Noire et retour 
nvers, 

Vapeurs atendus à l1taubul 
de Bamboarg, Brime, Anvers 

ver11 le 11 Mars 

Départs prochains d'Istanbul 

pour Hambourg, Brême, 
Auvers et Bottérdam 

B1S HERACLEA 

S1S OER!NOJE 

818 GAL/LEA 

vers le 11 Mare StS ANDROS 

ver1 le 20 Mari S1S LARISSA 

charg. le 11 Mars 

char&· le 19 Mars 

Départ• prochatus d'Istanbul 

pow "Bourgas, Varna et 
Cou1ta.ntza )l;; C cet d~ea,1. e~clama1 : A Namik Han, Til. P. 41016 

. .\ IHttie 1 g~me.. . Succursal• d'lzmiJ contrOIB dBS Bxportntions 
lt\ lors tu' .cna-t-11 l'llVI de Ce , 1..De11twnd• col/r.s ris , Bqo41u, à Galata 
~~ ~\111 ••endrae déjeuner de l tstanbal La Bouree Agricole el du Commerce 

l!!i t!!é!!à!!!!!!'la!!!!!!'n!!o u!!v!!e!!l!!l e!!!!C!!o!!n!!a t!!i t!!u!!!ti!!oll!n!!. !!!!!!!!!!!9 I s 1 s o ER J No; E charg. le 12 Mars 

t111 ollinio et tu donneras en: li Vente Travaller'a ch""'ues d'Adaoa a été ouverte le 4 septembre 
•a18 n... ""' 1829. Le même règlement y est appli-

~'t 1, 1à obtenir un gîte cette B. C. I. et de c~èq- touril~· qué qu'à la Bourse d'Izmir ; 22 arli· 
~Ôlia:n~emaio, à midi, j'arri- ques pour l'Italie et la Hongrie. cles y sont cteés. 

erie. Quel déjeuner j'ai Les prix du marché mondial, ootam· 

Piano à. vendre Connaissements directs et billets de passaie pour tous les ports dll monde 
tout neuf, joli meub.lo, grand format, cadre 1 Pour tous renseignements s'adresser à la Deutsche Levanle·Llnle, 
en fer, oordres croisées. 1 T • Gal H h" · h T~I 60- •7 S'adresser : Sakiz Agaç KaranUk Bakkal A1ence Oénmle pour a urqu1e. ata ovag 1m1au an. . " U.? 4. .. 
Sokak, No. 8 (Beyotlu) . 

• 
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1 BF.YOOLU 

LA PRESSE TUHQU DE &E MDTlft 
LEs f aciJités dB voyagE 

BD ADatoliB 
.'I. Ahmet Emin Yalman rapporte dan.s 

le .. Tan- /eJ dêclarations qui lui ont 
tle /aite.s par un splcialirte itranger qui 

a visitl! 20 vilayetr de nos prooi11ces de 

fEst. 

c "Gn monde qm se crée. d1t·il... 
Nous rencontrons partout un mouve­
mPnt de relèvement. Certaines zones 
dt•posent d'artères vitale•. On voit à 
l'œil nu les résultats de l'activité de 
ces rtères. Certaines autres r~g1ons, 
sont démeurées à l'éc11rt du réseau. 
Les moyens de transport y demeurent 
plu• nombreu", un mouvement écono· 
miqtrn su•cept.ble d'amener une modi· 
f1< al rrn de l'aucien milieu ne s'est pas 
m 111 fo e encore, il y M1vit dos fléaux 
comm la malaria. ~lais mfüne àans 
c coma, l bonne volont(, les tend in· 
c nou• e manquent pas.» 

Voir d i:- ès un pareil monde st 
01 ,. oceasion unique. L'ls 111telleclu<JI 

1 
se do1 nt de ne pas perdre. i\lai' 
c ux qui r 'h sitent à !'ntr~;irendr". un 
voyage Ail Anatolie ont raison JUS j 
qu0

·\ .un ce•ta1n point. Il y a en Ana-, 
Io ie une p aie, celle des hôtelB. Tnnt 
que 'ou n'y trouve•a pas de remède,le 
voyage en Anatolie continuera à être 
pour bPauco11p un drame». 

C µarolo• m'ont rappelé c~ q Je. 

m'avait dit un de nos avocats conn'.I•, 
dans une de nos ~randes villes du 
liltoral. Il parla il, comme d'un <'anche· 
mar, d'une nuit 'l"'il lui avait f. lu 
passor dans un c·oin sale auquel Qn 
nvait clonuli le nom d'hôtel. Il av Hl 
tell!'men\ souffArl de cette terrihlo 
nuit qu'il était devenu l'avocat le plus 
ardent de l· eau e des hôtel• en APa­
lolie. 

La po1 téo de la question ne réside 
1 as dans la c (oceos1té d'as•urer un lit 
propre aux quelque• fonctionnairl'~, 
avoc t , ou in•pect,,ur• qui font acc1-
dentelleme11t un voyage on Anato'"' 
ou 'y rendent en mission Elle ~si 
beaucoup! lu l•rge. Rnndre le• voya· 
gos à l'int ·rieur rnèmA lin poy facduR 
plu,; attr0 ~•a11t•, nec itr~ !•s 1: 0tat1on~ 
entre l<>s l'OIU!·lltrioh-1 qui '01eut, qui 
pense t. qui v al nt c1 or de nou­
velle, aff.11 es, mnlt1pl r Ier; rapports 
entre les livor' 01:1s du pny et le~ 
mult1pl 11110,fo'ls qu "'y posent, esl 
uu des Jronll"l'R b~"loi·1s cln pay. En 
outr l· c•é· iion du tourisme int?­
rieur n d pc HL 

La disciplinE dans nos écoles 

IUI. De ce\l" façon, le nombr" d.,s en­
fants pour lesquels il faudra avoir re· 
cours ~ des moyens violeuts sera ré· 
duit au minimum et même à zéro, 

La question d'éducation ne con~iste 
pas ~n deo papiers que l'on écrit pvur 
les fotlrrer dans une armoire et qu'on 
sort ensuite danA les conseils diHcipli· 
na1res. C'est plutôt un système vivant 
et actif qui doit tou1ours 8tre appli­
qué à l'école. C'est de cela que dépend 
l'iuslruclion. Or, l'iustruction \'ieul à 
la base même de la formation de 
l'homme. Il s'ensuit que nous ne de­
vons plus hésiter à dire que la disci· 
pline constitue la base même de l'ins­
truction at de l'éducation à l'école. 

.-.1. Yunus .\'ad1 réJur11e du11.f I~ Cu"z· 
hurzyet el la •Ripubliqut• la contre· 

oer e qui a surgi à propcJs de /11 diJ· 
clplln' dan.s les écoles. el ajoute les ré­

f/~,,.ion.i 1u1va11le!. : 

Ce curieux monument a été inau­
guré à l'occasion du 9le anniversaire 
de la naissance d'Edison. Il a coO.té 
un million de dollars et l'ampoule 
qui le surmonte est la plus grande 
au monde. 

La villB EtEPDEllE 
Un écho de Budapest 

En margB dB la guErrB civile espagnolB 
Le front d' ragon ---II 1 te celle partie du front. Plus bas. a 

La Cathédrale de Huesca est do Sierra Palt>mer~ est une contim1ntio 
style ogival, l'Eglise • uestra Se· d~ la S1.~rra ~" Cuc'.llon. On -ait IA 
nora del Pilar renferme la cé-1 rolo dém•1f quelle a JOUé lors d~s der 
lèbre statue miraculeuse, but de nières opérations au Nord .Je T~rnel. 
pèlerin~ii:e très fréquenté : la vieille. Dans !'Aragon m&r;- r·al . plu 

-
. 

église Saint-Michel, les ruines du mo- ieurs sommets d.Spas<e 1.400 m. 
nastère gothique de Sauta-Engracia, 'j même le massif granit1411~ du llfonca 
transformé en caeerne et sous lequel 

1 

yu, tout enlier on teri-ito,.-., uational, à 
est l'église souterraine des Martyrs de l'angle que forment la Navarre, l'Ara­
Saragosse, sont intéressants. On re- gon et la Vieille-Castille, est un des 
marque encore la Torre Nueva ou de 1 plus impo,ants da la péninsule el at­
l'Horloge, du XVIe s1ècl!l haute de teint 2.348 m. ; ce point est le réser-
8( m. el qni, comme celle cle Pise, a •oir du Donro et comme Io laboratoire 
une mclinaison accentuée (3 m.), c'est d1•s orages pou1· toute la r~gion. Au 
le plus bel édifice de ce ge.1re. Un pont Sud dPs masses montagneuses que 
de 7 arches, long de 250 m. trav111·i;e ! nous ve!10ns d'éuumérer, .d'autres en-

; 
-

l'Ebre. ··ore, la ;:,1erra de Albarracm, qui a été 

U u d'histoire Io th~âlrn ~e combats importants ot 
n pe <•SI demeu!'>e fmalemeot aux mains des 

Saragosse doit à sa s_ituallon privi· nationaux. les Montes UPiversales, où 
l~giée d'avoir jou1i uu rois de premier l'on ,. si b.1ttu ~gaiement avec achar­
ordre dans l'hi•toire. Du lemp< des ne ment lor8 des attaque• des gouvn· 
campagnes de N3poleon en E,;pa~ne, ll!•mentnu. contre Albarracin et 111 
u11e arm~e de 40.000 hommes conduite 8ierra de Guda" (cQtte dernière en 
par Joseph Palafo:r, rési ta hf.r<•iqu<'· territoire «rouge•>) couvrent de leur,; 
mont à l'armé~ françai•e. Un premier pai~ rameaux lrt plus granrte parllo 
•iège, cqnduit pa1· Lefèbre·p~smouel- dn la province (division de Teruel) el 
te• et Verdir dura du 28 Jilin au 14 'i.voieot de nomb1·eu•es rivières vers 
aoÙt 1808. Un bombardement rigou· l 1 .\léditerranée d'une part, vers J'O· 
reux ne parvint p•ts à émouvoir la «énn de l'autre. Un sommet de la Sier­
population. Les femmes et les enfants rn de Gudar a r769 m. et la Pena de 
allèrent aux rempart•. dont une p~rlrn Javalambre dépasse 2.000 m. 
cepell'lant fut e.ilevée d'assaut le 4 
août. Pa!afox rffusa la capitulation Teruel 
que Verdier lui proposait ~t offrit l.a Quo·qne" arcMologuos ont préten-
" guerre au coutea~ ». On Ha. batht cln que 'l'•ruel existait à l'llpoque ro­
encore dix jour&, mais le 14, 1 arm~ll 1.111i110 sous le nom de Turbula, qui fi· 
franç1üse s'Aloiguait de la <Ille à mo1t1A gurn en effot dan• los itinéraii·eo. Dé­
brùlée. Elle revint le 19 i~cembre truite par IPS ~laure•, la ville fut re­
commandée par Moncey. pui• i;a1 Ju- bâtie JJar .Alphonse II en 1171, puis 
not, et enfin ~r Lann""· L~ 2? ]<lll'1er pr1BP d pillée par Pierre de Castille 
1809, le> FrançaiR furent. maitres dBs en 1365. E,1 ju1ltet 1874, Teruel fui 
défenses extérieures, mais Il leur fui· attaquée par une armole carliste sous 
lut encor~ un moi8 de combats pou1 Io• ordres litt dou Alµhon.w, 11\.lts un 
s emparer rie la ville. Le" ru~s étaient 1 'gim1111t d'mfauterie Jibfrale, a•eo 
barricadéoi, les mah;ons rn•nol•'P• et l'aide des habitants, rilus•it à l'0pous· 
n1iRes en co1n1nunicatiun lP'J uno~ avec '-er l'a.t.1.que. 
les autres ; toute la population Re Ain~i, à traver' tout le tel'ritoire es­
batta11, les moi•1e• très nombreux, 1.agnol, aux lu111 d'aujoucd'hui se 
fairniont le coue n13 feu. milJ,.11t €lrnngen1ent le1 sourenirr de 

Uno épidémio épouvantable f11 périr cel. "" jadH ... 
54.000 habitant• sur 100.000. •Cette. 
g11erre (ait horreur• écrivait Laune ,. .,__"!'" __ "'!,__""'!~------
à l'e,npereur. Enf111, le 21 féHi : 1809, 
Palnfox capitulait : 11 fut onvoyé prl· Brevet à céfler 
iOnnier 11 Vincenne et y reslà jus 
qu'en 18r4. Le tiers de h ville éta.•t Los propri<ltoires du brHvet l\o.1244 
d"truit, le reite ~riblé. LeR Frnnça10 d>tPnu en Turquie en date du 14 Afars 
avaient perdu 3.000hommas. sur 18:000, 1931 et relatif à cun appareil de sû­
la garnison, de 40.000, était rédulla à 1elé pour manœuvre d'embarquame11t 
12 000 homme•. dPs munitions au moyen d'élévateurs 

Après Sarnp:O•«a, le front suit ln à godets,,, dé,irent P11lt&r en r•la­
cours de l'Ebre, vers l'Est i au ~ord t10111i avAc l~d . industriels du puyt:; 
lu fleuve la tiierra du Alcubiero, pour l'Pxplo1lat1ou de leur brevet ~oit 
riu1 est oriPntéA parallèl m•>nt à celui· par licnnce soit par ventP enlièrP. 
" a servi longtemps de parapet au Pour plus amples renseignements 
territoire occupé par Ir' nationaux, s'adresser à Galata, Per~embe Pazar, 
~outre les attaques de• miliciens. ;\lais A~lan Han Nos 1-4, 5ième étage. 
oouvent ceux-ci ont pu s'infiltrer jus· "!'.!!.!!.!!.!!..!!.!!.!!.Il!!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.!!.~ 
qu'au fleuve dont les deux rives ont 
été Io théàtrP rie fréquents et san· 
glants combats. 

L' Aragon méridional 
De Usera et Fu!'ntos de Ebro, le 

front obligue brusquem•nt vers le 
!!ud, en passant par Belchile, gro• 
bourg situé au croi•ement do rou~es 
importantes et dout la garnison nut10· 
nale s'était fait tuer jusqu'au dernier 
homme lors des grandes opérntiono 
des républicains dans ce •ect~ur. 

Brevet à céder 
Les propriétaires du bro et No.1672 

< htonu en Turquie en dRto d11 2 Mai 
l!l32 et relatif à un«extrHcl"11r pour les 
armes à feu., dt>;.irent Hlltrnr en re­
lations avec les industr1Plti du pays 
1·our l'expoitalion de l•ur brevet soit 
par liMoce soit par vent eulière. 

Pottr plus amples renseignements 
b'adresser j\ Galata, Per~embe Pazar 
Aslan Han No. 1·4, 5ième étogo. 

L a rôtiSSEPÎE du maître QUEUX 
(Suite de la 3ème page) 

Les pr!'miers mercantis auxquels je 
n'1<lre 0 •ai furent exorbitants ; je finis ,, 

1 
eu trou er un qui publiait de pe­

ts traités ci'a~trologie, de chiroman­
'• de tarot• et aussi des compilations 

e recettes, Il parcourut le manuscrit 
1 déclata : 

1 .. 
d 

" 
r 

- Ça pourra marcher !... Et j'y 
netlrai ma part, e~r je ne prends que 
uatre mille, et vous aurez dix pour 
ent sur la vente. 

q 
c 

d 
Le recueil fut intitulé« La Cuisine 

u mattre queux. L'idée qu'il aurait 
11 livre " imprimé » sous soo nom eo­
hanta le rôlisseur qui était de nature 
antarde et vaniteuse. Il m'étreignit 
n criant : 

u 
c 
V 

~ 

- Tu es uu as! 

te 
Nous pa'\-tageâmes les droits d'au­
ur qui fureut •intéressants •. 

q 
Sa joie ne connut plus de bornes 

uand il lut son nom en gros carac­
res sur une couverture bleue. Ce fui 

u délire quand je ne sais plus quel 
ériodique publia une note où l'on 
entait la clarté el le style élégant des 
cAttos. 

tè 
d 
p 
V 
:n 

d 
J,e re•te n'u pas d'intérêt : j'ai fait 

u théâtre. j'ai réussi, j'ai pignon sur 
~e,et la rôtisserie est devenue célèbre, r .. 

'" vairon trône glorieusement devant 
es exemplaires de son livre sur pa­
er de luxe. 

d 
pl 

c 
Lorsque je vais prendre un repas 

hez lui, il manque rarement de dire, 
o préférence devant témoin : rl 

q' 
- Hein! vieux frère, peut-être bien 
10 tu mangerais les pisr.enlits par la 
cme si tu n'ét.is pas entré dans la 

oîte du père Cachelard ... 
rn 
b 

se 
Il ajoute parfois quand nous sommes 
uls : 
-- Tu m'as un petit peu aidé tout 
• mêmo ! d( 

te 
Ça lui ferait de la peinr si je ne pro· 
stais pas à je proteste vigoureuse· 
ent. Ill 

Brevet à céder 

0 
M 

Lee propriétaires dn brevet No 1675 
btenu en Turquie en date du 2 
ai 1932 et relatif à un dispositif pour 
·xpulser le magasin ot bloquer con­
mpornirement l'obtureur des armes 
feu automatiques au moment où la 

>rnière cartouche a /Il~ tirée• dési­
nt entrer en relations avPc les in· 
istriels du pays pour l'Pxploitation 

e leur brevet soit par licence soit 
ar vente entière. 

•( 
te 
à 
d• 
r·• 
dt 
d 
p 

s' 
Pour plus amples renseignements 

arlrestier à Galatn, Pcr~embc Pazar 
"\an Han, NoH 1-4, 5ième ùtage. A 

Brevet à céder 
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Lee propriétaires du brevet No. 1686 
btenu en Turquie en date du 2 
ai 1932 e~ relatif à un •dispo•itif 

e blocage eu position de fermeture 
~ l'obturateur des armes à feu auto­
atiques à prise de gaz., désirent en­
er en relat10n~ avec les industriels 
u pays pour l'exploitation de leur 
revet soit par licence soit par vente 
ltière. 
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Pour plus amples renseignements 

adresser à Galata, Per~or.1be Pazar 
slan Han Nos 1-4 !;il\mA M•a" A 

Vendredi 11 \lus 19'H 

LA BOURSE 
fatanbul 10 Mars 1938 

(Cours laformatlfa) 
==================,___:__..__,,,.~ 

Ltq. -Ob!. Empr. intérieur 5 Ofo 1918 94.-
0bl. Empr. intérieur 5 Ofo 1933 (Er 

ganl) . .. ... ___ .. --· 99. 50 
Obi. Bons du Trésor 5 % 1932 ... so.50 
Obi. Bons du Trésor 2 •/o 1932 ex.c. 73 .SO 
Obi. Delle Turque 7 'Io % 1933 !ère 

tranche ·-· --· ... ... ... t9.30 
Obi. Delle Tur'lue 7 1/i o 0 1933 2e 

tranche 19.SO 
ObJ. D~tte T~~c;~e ··; -,~~ ;;~ 1938 Se 

tranche ... ... __ ·- ___ 19 .SO 

Ob1. Chf:'n1in de ter d'Anatolfc I 41.2" 

Obi. Chr>11ln do fer d'Anatolie II jl.i!I' 

III -- -- - ........... ex. c f0./ 
Obi. Chemin de Fer Rivas-Erzurum 

7 % 1934 . 95.!Ô 
Bons rep;ê;~~i",;tii~- À-~aki1Ï~·.:~- 40.'1 

Obi. Quais, doeks et Entrepôts d'Ia· 
tanbul 4 0/0 1 i .31-1 

Obi. Crédit Fo~~Îe~· Ë·g~-~tÎ;n-s ~Î~ 
1903 -·· ·-· -·· ·-· .•. ·-· -·· -·· •.. 101./ 

Obi. Crédit Foncier Egyplion s % 

1911 -·· ·-- ·-· -·· ... --- --· -· ... 98 _; 
Act. Banque Centrale ... tOI / 

Banque d'Aflaire _ 10.!ll 
Aet. Chemin de Fer d'À~;;~Û~- GO o/; 10·~ 
Aet. Tabacs Turcs en (en liquidation) I ·'" 
Act. Sté. d'Assurances Gl.d'Istambul Il· 
Act Eaux d'Istanbul (en liquidation) 
Act. Tramways d'Istanbul 
Act. Bras. Réunies Bomonti·N~c~:= 
Act. Ciments Arslan-Eski-Hiesar __ _ 
Act. Minoterie "Union" 12· 
Ar.t. Téléphones ù'Istanbul-· 8· 
Act. Minoterie ù'Orient ·-· := ::: ::: 1.0! 

CHEQUES 

Ouverture Cliltu~ 
Londres 629.7G 629· tl 
New· York 0 79.55.- o. 79.50.' 
Paris 24.19.- / 

Milan 15.14.IO / 

Bruxelles 4 .69.35 / 

Athènes ,, -.-
Genève 3.43.-
Soli a ~ 

Amsterda1n 
1.42.36 Prague 

Vion ne 
Madrid 

12.38.58 
,, 

Berlin -
Varsovie 

t .JS.94 

BudapesL -
Bucarest .1 

Belgrade -
Yokohama -.1 

Stockholm -Moscou 
Or - I -Mecidiye .... 
llank·nute 

Bourse de Londres 

Lire ....... 
Fr. F. . , . , .. . 
Doll , ..... , . 

Cl~ture de Paria 
Dette Turque Tranr.he l 

95·; 
• "' I 159-'""p 

5,0l· 

La lotte pour la vie présente de 
uos jours un caractère tragique. Les 
polissons qui se livrent à des débor­
dements dao" le désir de passer de 
classe sanR rien avoir app1·is ressem­
blent justement à des plants qui au· 
raient ve ·di avant terme. Nous avons 
dit clairement lor•que nous avons 
demandé que cette discipliu" soit aµ· 
pliqués o,·ec toute !n for".? voulue .. quo 
la réal t ne d~vrnit pas elro sao11f1ée 
à la théorie. La place liu misérable 
qui 1ève la main sur ~on mattre do.il 
être l:i porte ... , pen~ant toute. sa vie 
et cela sans qu il fa1lle lui mfl1ger des 
pe rs corporelles Eu l'occurrenc.e, la 
nation, i'Et t nvec tout son mécanisme 
et te p ys sont pour le professeur .. 

Budapest, 9. - A propos de la re­
prise des pourparlers italo-britanni­
ques, l' cOraj Ujsay• affirme que l'at­
tention du monde entier se concentre 
avec confiance el espoir sur la Ville 
Eternelle • où tant de fois, dans le 
cours de l'histoire, dit le journal, se 
sont décidées IGs destinües des peu­
ples, d,s pays et des continents en­
tiers ». 

Dans la partie Sud de !'Aragon los 
chaines du Moncayo, de la Virgen. de 
Vicor, de Cucalon et de San-Jugt, sont 
comme le rebord septentrional du 
grand plateau castillan et se succèden~ 
par masses assez peu régulièrPS, qui 
couvrent tout le pays à quelque trente 
kil. au Sud de l'Ebre. ra Sierra llP 
Cucalon est pour la rivière ,Jiloca. ce 
que la Sierra de Alcubicre est pom 
l'Ebre : le rempart des positions na­
tionale •. Rempart d'autant plus impor· 
tant que le long du Rio Jiloca passe 
la voie ferrée Saragosse-Calatayud· 
'feruel, qui est l'épine dorsale de tou-

Brevet à céder B t à éd Banque Ottomane ... 
l"eVe C el' Rente Française 3 010 

.. --- Le propriétaire du brevet No. 2127 
obtonu en Turquie en date du 2 
~!ars 1936 et relatif à du «Matérie 
pour mballage et pour construction» 
désire entrer en relations avec les 
industriels du pays pour l'exploita­
tion de son brevet soit par licence 
soit par vente entière. 

Le propriétaires du brevet No. 1229 1•-----------­
bteou en Turquie en date du 14 Mars 
931 et relatif à un «expulseur auto­
iatique pour élévateur à godets pour 
unitions d'artillerie à dt'.;bouché 

Ji nous faut faire res orti.· toulefms 
le fait qu'à l'école la IJOlitique, édu~a­
lr ce ne doit pas con01 ter qu en v10· 
lence. Le devoir d'éducateur du corp~ 
enseogn~PI n'est - d"aprè• nous - Ill 
momrl1 ni moins lourd que son devoir 
d'instructeur. Un rapport permanent 
doit exi,ter immanquablement .autre 
l'écot et ln farnillo et l'école doit ab· 
solument •ecourir au moral de l'enfant 
pour aider il dûv~lopper ce senR chez 

LE prince hÉritisr du YémED 
ED Italie 

Rome, rO. - Lo prince héritier du 
Yémun a assiPté au camp de la Far­
nesina, aux exercices des chars armés 
et aux manœt1vres des motocyclistes 
et de" automobili•tos militairns. Il a 
exprimé à leur égard la plus vive ad­
miration. 

1 

' 

Pour plus amples renseignements 
s'adresser 1\ Galata, Per~embe Pazar, 
Aslan Hau Nos r·4, 5ième étage. 

0 
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Il 

m 
vertical>, désire entrer en relations 
avec les induslriels du pays pour l'ex­
ploitation de son brevet soiL par h­
c nce soit par vente entière. 

Pour pluB amples renseignements 
s'adresser à Galata, Per~embe Pazar, 
A•lan Han No. 1·~, 5ième étage. 

FEUILLETDH DU BEYD6LU Ha. Zl li 

Fusi lé 
l'aube 

·par mou désir trop éçident Je péné- - C'est un <•ertain Major Hersen, prend au premier acte des comédies 
"\. trer dans son intimité. Ce serait cou· char~~ de mission au front russe el légères. Malheureusement, nous ne 

rir à un échec 1 · . attaché au G. Q. G. de la 3e Armée. 'j jouons pas la comédie en ce moment. 
L'agent 24 baissa encore la voix Maintenant écoutez bien ceci: Penn· - Réfléchissez un peu, lllademoi-

pour murmurer: _ w.itz rédige ce code. non pas au mi- j selle. Je retourne à mon service el re-
-J'ai r. eçu un mess,1ge transmis pari mstère, mgia le soir. dans. sa propre viendrai dane quelques instants 

ma cl:-oile an> l~ttres». villa. San doute prPfère~t·.11 pour ce quand vous me sonnerez. 
- Qm est-ce ? ·travail diffi~ile la tranqu1lhté tlt le si· Le maître d'hôtel sortit. Sybil, eu 
- Vous me permettez, .\lndemoi l leuce ùe sa m&ison. buvant son thé, passa en revue tous 

selle, de vou - taire son idantit~. C'est - Alors ! les procMés classiques qui permettent 
la règle. , - Alors, le problème cousisle pour j fi une femmo de s'imposer à ~.n h~m-

- Excusez mou indiscrétion. vous à trouver un moyen fMg,mt de . me en do1111ant à col homme l 1llusion 
- Je voulais dire que l'ordre m'obl: vous faire invit~r par Peauwitz dans! que c'est lui qui désire ce rapproche-

• 

• 

parvenu sous la forme d'un morceau. sa Villa. Nous n avons pas le temps de 1 ment. Toul à coup, el te eut une idée. 
=~~==========Il Psr· .MAURICE DEKOBBA\'\i===.,,11 de musique don\ les uote• d•B"i10ulen1 jouer au plus fin. 1 Elle sonna - deux fois pour 111 maitre 

1 un texte compris par moi seul. Le - Comm nt voulez-vous que je, d'hôtel - el l'agent 24 reparut avec un 

CHAPITRE IX 

5.000 COCHONNES PAR .\1018 

chef me demande d'activer nos rr c~or- 1 m'introduise d:ins la villa de Penn- 1 plateau pour enlever son <tbreakfas t'.'­
- Je n'ai rien remarqué. ches au sujet du code en qu.,~tlon., witz ? - Je crois avoir tr.ouvé, dit Syb1l. 
- Quoi qu'il en soit, vou• êtes sus- ::>fous u'avous plus que deux JOUrs Le maître d'hô ol hocha ln tête. Il Il faut essayer d'avoir Pennwilz par 

pecle aux yeux da Pennwitz. Je le pour le renReign1ir. Jo vous rappelle avoua sou embat rns : ricochet. 
connaiR, le vieux renard, il a plus qu'il s'agit du nouveau code de•tiné à - Marlemoiselle, je vous ai facilité - Qu'entendez.-vous par là î 
d'un tour dans sou sac. Vous m'avez chiffrer les dépêch&s ~chaugé s par. la priso d~ contact avec le colonel - J'avais oubhé le jeune Hollz-

Je dit qu'il semblait enclin à vous faire radi<> entre lo G. Q. G. alle111"ncl 't. grâce au subterfuge Je l'ivrogne qui dort ... N'avez-vo~s pas l'impression 
- Que vous ête8 surveillée. une cour sérieus. Je le crois volon· l'Etat·mojor autiicluen. Vou• en de-1 vous a bou•culee a~ "Perroquet que Pennwitz. d?1I être au courant de 

suÏJl pt1rsuade que cette officier voui lier , mais ne nous illusionnons pas, vinez l'imporlanco. I Blanc>. Pour l" rnste, Je lnis~o à votre la soirée que J'ai passée avec le Jieu-
n laiss~e seule exprès en face du dos- Peuuwilz n'est ni un débutant, ni un j - illftls Io codo 'I ' n1stinct de femme. le choix du meil- tenant aviateur ? . 
sier qui 1111 contenait certainement que jeune fou qui va risquer sa carrière . - Allendez. J'ai heureuscm~111 un 1 ur moyen. _ - C'est le contraire qui serait sur-
des textes sans intérêt. pour les beaux yeux d'une inconnue ! mformateur tchi>que qui 110111T1t à l'f\. - Il y eu a plusieurs, mais ils sont prenant. . . 

- C'était un piège? A sa place, j'en ferais autant. L'eosen- gard des empire• CP11traux une hame mauvais parce quo trop artificiels. Je - Bou. Vo1c1 donc les éléments du 
- Sans aucun doute! Je ferai même tiel est donc de le rassurai· le plus impitoyable. C"t ho111m m'a appri, peux relanrer Pennwitz en m'excusant i·roblème. Ecoutez-moi: Pennw1lz me 

deux suppositions: ou bien le lieu te· rapidement possible. que l'êlabornt1ou dl ce code a f.té de l'avoir négligé après son interven· lai\ la cour. Je refuse de me prêter à 
natll rnn Holtzrlorf avait posé son - Il faut faire vite. confiée à Penr.vntz. Sur les donnée 'lion courtoiso de l'autre soir! J'aurais ses avances. Supposez que gaE;née par 
dos ier truqué sur des points de re- - Pourquoi ? d'un cryptographe tminent, inventeur l'air de courir après lui ... Un autre le charme de cet Holtzdorf, Je lui fas-
père m1nuueuo;emcnl choisis afin d'a· - Parce qu'on est pres•é de vous du système, P~nnwitz avec sou plu truc serait d'avoir un accident de vo1- se carrément des avances. Que je le 
voir la preuve qu" vous l'aviez dérau- voir terminer voire mission intime collaùorateur loi en train de ture devant o;a villa. Je feindrais un, revo10 même al que Pennwitz appren-
gé pendant eon absence ; ou bien - Je ne poux pourtant pas tout finir la mise au point du code. évanouissement al me ferais porlAr 11" que j'ai r.oupé de nouveau avec 
vous étiez observée à votre insu ! 1 compromettre en alertant Penowitz - Qui est ce collaborateur'! chez lui ... Encore plus mauvais. Çt1 lui. Quelle sera la réaction de Penn-

r.-
T ,;.RIF D'ABONNE M!l:rtf 

Turquie1 

Ltc,• 

13.50 1 an 
ti moi• 

1 :1 mOlti 
7.-
4.-

Etraagef· 
~< 

1 au 
6 WOIS 

a mois 
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~~---------------" 
witz 1 Si je l'intér11sse, il se 1 
blessé dans son amour· propre· 11 
le manifestera. Alors, je poil~~' 
prendre la conversation avec 
la solicilflr. Comprenez-yous f ~· 

- Très bien. Au billard, li~. 
pelions ça : jouer par la bandd01 

- L'essentiel est q u 'HoHt e•' 
soit pas trop discret et qoe fa 1 
apprenne mon fhrt avec 
aviateur, ~I 

- Rien de plus facile. On 11
8
1-1 

avertir discrètement Penn~~ f 
Mile Balkis Mahmoud se!II~ ~" 
rer la société des jeunes 11e ~,f. 
aux assiduités des vieux c<?l0~~~ 
y a Ill de quoi piquer au v1 86 
Juan aux tempes grisononll11 
se croit sûr de sa séductio!l · 

- Vous m'approuvez Y 

Sahlbi: O. PRIM1 

lid!i,. 
Umumi Ne~riyat M fJ 

Dr. Abdlil Vehab S~t:j 1 
Bereket Zade No 34.35 i\1 tl 

Telefon 4()2311 


